
ART STOVES chitty&fheres
composant d* sa femme et de trois 
enfants, sont morts, la mère est 
mourante et le père est encore dans 
une situation des plus citiques. Il 
par«.it qu'il y a quelques semaines 
13row-i a eu des difficultés avec un 
de ses voisins et amis nommé Car* 
ter Irwin. L’affaire a paru pour
tant s’arranger, les deux voisins se 
sont réconciliés et sont môme de
venus en apparence meillieur amis 
que jamais. Ces jours ci 1. wm, 
étant en visite chez Brown, est en
tre familièrement dms la cuisine, 
et l’on l’a vu toucher à la marmite 
dans lequel cuisait le dîner. Per
sonne n’a d’abord attach ) d’impor
tance à cet incident que l’on a sim
plement àttriniié à un act .‘de curi
osité de la part d’Iiwin. Mais peu 
après, la famille Br wu avait a pei‘ 
ne fini le dîner, que ie père, la mè
re et les enfants étaient pris de vio 
lentes indispositions. Uns méde
cins mande» en touie hâte ont re
connu aussitôt les symptômes de 
lYmpoisonnemmit par l’arsenic ; 
mais il était déjà trop laid pour 
sauver les eufauts et peut être mô
me les parents. Une quantité con
sidérable d’arsenic a été retrouvée 
dans le fond de la marmite. Quand 
à Ii win, il a disparu le jour môme 
du crime et il n’avait pas encore été 
arrête avx d rmers avis.

Dans la lettre que le comte d'E 
a adressée au gouvernement p 
soire, le passage i ù il oil ait de ser 
vir le gouvernement, quelle que 
fût sa forme, a fait un-- pén ble 
impress on sur les monarchistes de 
R o de Janeiro. Q elques person
nes dêf nd nt le vomie en préten
dant qu’un sold it en activité de 
service ne puuva.t pas faire autre

L’arrêt d’expulsion s’étend à l’a
miral pr.nce Auguste de Cobourg, 
commandant d’un cuirassé brésilien 

est attendu p: ovhainement dans 
eaux européennes par voie du 

canal d° Suez.
La dépêche adressée par dom 

Pedro à son majordome, pour refu 
ser la subvention que lui offrait le 
gouvernement provisoire et ti’accep" 
ter que la pension que la loi alloue, 
a rempli d • joie les impérialistes.

En quittant le steamer Alag tas, 
dom Pedro a rtmeic.è 1h capitaine 
de son attention continuelle et de 
son amab.lité pendan. le voyage et 
lui a fait présent des portraits et 
d’autogvaph-'S de lui-môme et de 
sa famille. L’A agoas a amené le 
vieux pavillon brésilien dés le dé
part de l’empereur.

Le Comie d'Eu a dit aujourd’hui, 
dans un entretien sur la situation 
au Bnsil, que les républicains y 
étaient pen -v mbrenx mais qu’ils 
avaient picfV^ d • l’abolit on Immé 
diate de l eiclvag *, mesure qui avait 
mécontenté les propt 
ers et les commerçants quijusque-li 
s’étaient loujours.moutr s conserva*

Les républicains prétendaient que 
l’aboi.lion de 1 esclavage était entiè
rement due au tiône. Pendant c• 
tem s l'a' m^e était d -venue tyrai- 
niijue et indolente, et le seul m >yea 
d'y mettre ordre était le ré tab isse 
ment de la garde nationale, qui 
avait toujours été un corps conser* 
valeur, dont l’empereur nommait 
les tificiers.

Le gouvernement résulte alors 
un rég ment à Rio de 

Janeiro ; mais là-dessus les rêpubli* 
cams répandirent le bruit qui les 
autorités vou aient partout ré tab it* 
la garde nationle et rédui e et dé
sarmer l’arinee ri gtilière 
chefs de l’a inée tête le général da 
Fonseca, qui est un ho.urne faible 
et faicilè a diriger. Au commence* 
ment de la revolution les troupes 
criaient seule ment : A b -s le gou 
vern. ment ! Vive la liberté. Le 
soir, les élu liairs se mirent à erier: 
Vive la répub,ique ! et les soldats 
poussèrent le môme cri.

intéressante découverte emet, x. 

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES
312, 314 RUE WELLINGTON. OTTAWA

Impo tatvi is vt Commerçai" ts d’F.p;- 
ccrie: de Choix. Lu .. Ltv,Nous avons neçu un autre lot tie 

ces Poêles que nous vendrons 0 
pour cent à plus bas prix que tv le 
antre -.liaison dans Ottawa.

Ces poêles sont munis de toutes 
les dernières invent o i .

FRANK LEGGO de Winnipeg 
écrit ce qui suit :*

J’ai le plaisir de mettre en écrit 
“ opinion du jkm Io BÜR.ISGTOX No.
“ que j'ai acheté de voua l’automne dernier 

" (te poele donne plus de chaleur et um 
“ moins de l»ois ou charbon que j'ai vu*.J 

Je ne puis trop le recommander.

PHÊSENTÊS SOBS FORKE «E CRAI3NS (12 ODEU'S DÉLICIEUSES")

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Zi. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Buflflle
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dent toutes les prino>p*les Perfumeries, Phtlu et Drogueries du Monde.
envoi FRANCO l>e FARII DU CATALOOUe ll.l VSTRt

Notre Stock est Nouveau et 
nos Prix sont Très Bas.

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ VOIR ?

JOHNSON HOUSEE

Cette nouvelle maison autrefois 
upée par la pharmacie 1 lacier, 

a été complèlenu-nt renouvelée et

J.0000000000004000€K>0000<W

il UNIMENT GÉMEAU»
A ca 30 ANS DE SUCCÈS (J)
I rüT h*mi TOflQIF remplaçant le FKV siuha

douleur nt chute du poil Adopté- par les iJf.'tl- U 
*i aim renommes; Wvi-vm»* . r titrai ne tira, X 
huram, etc. U

Guert'Oii rapide et sûre des Holteriv*, Fou-4. 
Ill rca, Heart*, Molette-* . I »•*».(/<•».•<, tingur- Q 

m—. jj m ■jt' "m guments «les jambes. Suro», Eparviua. etc. ItevuV.itl T 
r) zzJ ^"**4r -f \ ci Résolutif Infaillible et «ans rlv.il dans les .!«•
j’ r*> i*—^ A-r //inc*, littarrhe». Uronehlte*, Inflammations
QCm dos Poumons, du Foie, de» Intestins, ll.vdroplbloa, liotou-
T 03 lions d'LTine, Fièvres typhoïdes, otv.
□ Pansement a la main, en 3 et t minutes, sans couper le poil.

23 Dépôts : Paris. MESTIVIERA C'*, 275. rue Saint-Honoré , 
^-« MUNI nt AL : I.AVIOI.ETTE A NELSON. QUtBEC : ED. MOH1N A Cl».

St-HYAdNTHE, OTTAWA, BT PBINCIPALBS PIIAHMACIRS PU CANADA.
OOOO OOO OOOOO* «XMXX» OOOOO

2coudrespour 25cents ^iïuUUiiuu;;
•aérées sont a la disposition du pu
blic.Qu’un petit nombre en main.

La magnifique buvette «le l’hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.National Mlg. Co. QsC

Johnson House
517 RUE F.USSTX 517

160 RUE SPARKS 160
OTTAWA.!

IOTTAWA.
rf

<J. SEATON
WWÈWF1*" Va drame B Nnug Harbor

llorlotrcr <>1 ni|. ii||er
Marchand de Monln-s d’< Ir cl d’Am- 
Ailles, Anui-aux et Bijiux de to t--s „ 
/ Tous les ouvnq^ sont gaivntis.

Niw.lOfl Mil rne W»lH

New-York. 11 déc—Une tentative 
d’assassinat a été commise sur a 
personne de M. Trask, gouverneur 
de la maison de retraite des marins 
connue sous le nom de Sailors Snug 
Harbor.

Le gouverneur venait de recon
duire à la gare de la localité le ca
pitaine Ambrose Snow un des mem
bres du conseil d’administration de 
l’institution et se disposait à rentrer 
tranquillement lorsqu’un nommé 
Anderaon qui l’épiait lui a tiré trois 
coups de revolver à -ungt pas de dis 
tance environ. Anderson est un 
des anciens pensio naires de l’insti
tution, il eu a été expulsé il y a un 
an environ

riéiaires fonci-
AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS

personnes qui ont besoin dcpasacports 
du Gouvernement Canadien, doivent s'adres
ser au département du Secretariat d’Ktat 
Accompagner leur demande de la somme 
quatre piastres, honoraire fixé par le Gou
verneur en conseil.

VinnSiropi.Dusart
' ai LACTO-PHCSPHATE de CHAUX i

G. POWELL.
Sous-Secrétaire d’Ltat w'iXSiT, WjÜSrSvVZtfÛ

»U^!?»^pnm»nr d.n r»|mteiir» ^

• reeAihfwi; rerut li iifirur et l'acliTile nul 
•Ai-ileient 1 nom * iy.a|ihetiqnt« *t t reuié 
-qui met '«11,11*1 : «r t.ae «rom-mr# lru|«< 
1 rapide; eher let : ïlui^sei, il fâcliti la ç 
'cicatriutmn del | . m f

I •» femmes «sc«-'*t*f .<]a.’ prennent le VtIV /
êou le SITIOF .1 rVSIAET. *o; j -•• lenlÿ
Jl«.ir rta. UiM •!<
î'Lraiifiii \f >r.ur A 1 : ooiaob plu» » *<■' »ui. f 
> i.f IjKto-l’tivrpI t A* cbftJt <■ i. t l*J 
f Itit «ej f»our«t gaur tlt lo« »i.Lnl« J 
# f" Ire U bar,• ri >1 ... 1 ' > -le rro \ 
/•ar:re. I" r . <n mfiuf r r n Dentition te «ai.
<»*'!' et Ht • U- >
< u V . Ir r-r n»RA».T>
>rr»ri!l'.-il . , ; ,1,1 e- !... r ;.v* " •> "-va-V 
Olrrrfnts. . • :.l î.ill» !- tll lit/
ffti't.ut .H- K-ni ,!u eorjl h., ain t

Ottawa 10 novembre 1889.

«f;
de crô r

pour avoir vendu sou 
vote iors des elections. Une seule 
balle a porté : mais le gouverneur 
aurait été infailliblement tué si l’e- 
paiss ur de son pardessus et de 
sun porte:euiile qui ont du reste été 
troues 11’avai. ut amorti le coud.

Le gouverneur Tra k sYst jeté 
lui même

STATUTS DU CANADA
PUBLICATIONS OFFICIELLES

L*“b Slajws et autres Publications du 
Goi'vejprrTunenl du (la i.ida «oui »*n vente à 
ce>tH-eau A issi ,1 s Acçes 'éparés. Li te 
de prix envoyé sur itemande.

Statuts "A «Visés, actuellement prêts. Prix 
, -f5 00.
B (JIIAMHKHLIN, 

Irapriimu' de la Heine 
et Contrôl ur de a Papeterie 

Dépt. des Impi-scions Pub iquei 
et de la Papete ie.

V lf

son assaillant l’a dé
sarmé avec l’aide (le quelques per^ 
sonnes piésentes et livre à la poheé;

Pendant qu ou le conduisttft a 
New-Brighton, où il a été ècroué 
eu attendant son procès, Anderson 
a déclaré qu’il regrettait de 11 avoir 
pas tué le gouverneur, parce que 
c’élail lui qui l’avait fait expulser ue 
l’institution et l’avau réduit aiusi à 
vagabonder pendant 011 an sans asi
le et sans rt hsources dans its rues 
de New York. Plusieurs autres 
peusionuaires au Sailois S ,ug llar- 
Dor ont été expulses à la même epo- 
qne et pour les mêmes motifs qu’- 
Audersou et l'un suppoze que la ten* 
taùvc d assasiual commise par celui- 
C; sur le gouverneur est l« lésullal 
u’un compo.de leur jart. Une 
enquête a été ouvei te à cet egard et 
si And rson a reelleme.it des compli
ces ceux ci 11e larderont pas ausri 
à être arrêtés

DOMINION F LOUK STOKE NETTOYAGES TAPISn. gene* t

ict-Y' 1
TH 1 AJ y~/i meilleurs

.....v ■ IM'd hitumiiiciix

-le deux volumes

A LA VAPI lIlt
Ln pince on vous iiouve* acheter A meilleur 

mnrcliA toutes "spècos «le qraln, farine etc

THOMAS GORMAN
l'HOI-HlSTAIRl

36, Carre <lu Marche By. 36

IjMt tapis 
rées A la vi

sont nettoyés 
apeur dies

HTKPHK

et les plumes râpa-i quall-
Si l’empsreur s’était montré dans 

les rues quand la levolution a écla 
té, la foule 1 aurait applaudi: aujour
d’hui il est trop laid.

Dom P dto a dit dans une en
tre v îe qu’il n’ava]11 ai l’intention 
d’aLer dès à présent à Paris car il 
y fait trop froid . Il n’a pas enco
re choisi le lieu de sa résidence .
*1 restera propablement trois semai
nes à Lisbonne ira de là faire vésiie 
au duc de Mon'pensier et se rendra 
enfin à G nines.

Dom Pedro a dit qu'on ne 
lui avait pas demandé d’abdiquer 
et qu’il n’avait pas l’intention de lo 
faire; il se considérait comme pri 
souiller de guerre à bord de I’a/u. v 
tjoa$\ il a fait un voyage agréab e | 
pendant lequel il a trouvé une gr an* 
de consolation dans la présence de 
ses ueiits enfants

Deux lieutenants de la maiine 
brésilienne se tiouvaient par ordre 
du gouvernement rovissoire à bord 
de VAlog s

Leu. et uronnes qui ornaient jus
qu’alors leurs casquettes d’umfor

NH WI1.K1NH,
1 a* rue AugliNt*.Ottawa, 16 N 13ir.

I/nn ordres peuvent ôtle Ib1hh6h

é :.«.-v;,. BIEN CRIBLE 
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I I MOV, Ill
mArrivé* «t départ des malien.

A» BEAUVAIS et Gie.,
Ho. 103, Me Bank, Ottawa.
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ir me faire une 
isieurs hommes 

—satisbetion

J'invite le public à 
visite. .!«• ti. ns aii‘si 
pour o vrages de p 
garantie

Vit L’HOTEL RICHE LIE Jus: 9 »l 8 00 
7 00 8 00

Island Home ..= Agents pour les Commercants de Bols.
44*. 448 el #.V> rue Numsi.

1 20 G. OLAUDK,
Hué OalhousieStock Farm,

Crosse Ile, Wayne Co., Mich." 1
SAVAGE & FÀBNUM, Pbopbietoba.

7 00 9 30 ....
Est — Québec, 

Rivières, etc 
E.-Unis, via
Ou«wtf È'âts-Unis
New-York, m ^dir

Odr-ns- NOUVEAUTES ET HABILLEMENTS• wm “.“îîiji;»r«t.
me avaient été remplacées par d -s 
étoiles.

Lisbonne. 8 Déc—Le vicomte Ni* 
vac, ancienchampe :an de Temp»* 
reur du Bre.-il a été le premier à 
Dom Pedro à son arrivée . Ils 
éabnt tous 1 s deux profondément 
émus et pleuraient.

Dans la foule de notabilités qui 
s'étaient réunies pour saluer dum 
Pediose trouvaient en plus des 
membres de la légation plusieurs 
Brésiliens influents. Doui Pedio 
dit qu il se considère encore corn 
me empereur du Bésil. La suite 
impériale se composait des barons 
Muritiba el Lore o et de leurs fem
mes et du champ -Han de l’empe
reur le comte Aljezun.

Apr. s la visite de dom Pedro àü 
tombeau do sou père, le cortège im
perial s'est rendu en voiture au pa* 
lais Ajuda pour faire visite à la rei
ne douairière da Portugal et de 
là au palais royal de iûelein pour 
faire visite au roi et à la r.iue de 
Portugal.

Jusqu’à une heure avancée de la 
soirée, les talons de l’hôtel Bargan* 
ce ont été remplis d’arnb is adeurs 

diplomates 
ü’éue reçus 
L’ex‘empereur du

craft,à"ùL:«o-

saSv-uTr^ü:
Ch. de fer P« c- Pem-
aKSÆÆî?.

plelon, Ashlon.Urle- 
Cb. de 1er" Cm. At .—

ÎKîSfï'*." mïo

«S .ir.

i»: 5 V,

SO ^A.TJ DESSOUS IDE ZEBO.>w

2 30 9 » Kt'quaixl le soleil reluira "vous vous sen-
mÎVson, <;baham a CO.

ii It % N II K quantity- «le « r.-tonncH .le 
fantaisie h être saerifif-e à 8 et 10 < Is.

Isf grand magasin d’un prix, an comptant.
BRYSON, GRAHAM A CO. 

IOO douzaines de si i x icttes, garanties 
pure laine $1,10 la douzaine.

tout laine à panta- Ceci est un chant importé et mis en musi- 
,uc au Canada.

BRYSON,
IOO doz «le serviettes pure laine et largo 
.45.

aein «les rnagiisins.
BR y SON, GRAHAM k CO. 

ft 1111 paires de couvertes blanches, tout 
laine, h

Venez à Imune heure et évitez la foule- 
BRYSON, t.RAHAM & CO. 

ires de couvertes blanches, tout

8U0 le succès comme le succès 
BRYSON, GRAHAM k 

•. es de tweed canadien de

Rien n’amèneBRYSON, GRAHAM k CO. feront cetu 
semaine un terrible effort pou J vendre au CO. tirez enchan

7AO pi
eu montant

Le vrand magasin d’un prix èt «ïqrnptant. :
BRYSON, GRAHAM k CO.

20 pièce «le tweed a habits tout laine, 
de 35 cts en montant.

r les foules.
BRYSON, «

LLfSO pi<«.es «l'étoffes 
Ions de 40 cts en

plet quelques lignes de grosses Marclmn 
s «l’Hiver afin de faire de la place 

les nombreux acheteurs qui vont 
ter pendant les fêtes.

lO'» pièces de Flanelles carrcaul. ‘20 
cts. Au grand magasin d’uu seul pr ix et au 
comptant.

r PstroeU Va MB (IM7X
— IMPORTED

Percheron Horses.
Venez voii

GRAHAM k CO.SW Y SON, GRAHAM k GO. 
le flanelles ccou'latcs tout lai-

BR
t » N l>clT1Ail stock selected from the get of sires end demi 

of established réputation and registered In th« 
French and American stud books.

It beautifully situated at the head of Game* Iu 
In the Detroit River, ten miles below the City, aw 
is accessible by railroad and steamboat. Visitor 
not familiar with the location may call at dty office 
51 Cam pa u Building, and an escort will aceomper • 
them te the farm. Send for catalogue, free by Beil 
Address, Savaan * Veeron, Detroit, Mk*.

montant.
vV, GRAHAM k CO.pour rire est un péché.

BRYSON, GRAHAM k CO. j 
T l-'.S ladles étoiles françaises «le $2,50

I a; grand magasin «l’un prix au comptant. 1 
BRYSON, GRAHAM k CO. j 

t noir, double largeur <le

îtendre ce que le peuple dit. 
BRYSON, GRAHAM & CO.

vi.ii- l.i foule 1 
BRYSON,

nonocanu- «■!
GRAHAMISLAND HOM k CO.

$'.(JH COIN Flanelle-* gn- 
ces «le large, tout laine a 15 <Mh. 

Venez entendre la musique chez 
BRYSON, GRAHAM

Ua menu, . e“ Jours, 
ft Hiv r 1 6sert.........

CnnîuSngs  ̂î« t *H *rd-

Arch ville .....................
jier.^ale-lui «II.

K»'
k CO.

FKI *!*> irlan.l.tis qui éblouirait tin U«- 
rnien, 35 cts.
Nos immenses affaires dépassent toutes h

Pilol‘Nnit
I $1,50 pour 
1 Venez ei«!

credl et veidredi. .. 
Malles Angl .Ues-via 

N.Y.. lundi, et J-udl. 
Via Halifax, Jeudi.... 

dovac supplém...

3 30■i ao ;es «le cotons à «Iraps de lit 2 vergé 820 l«a
j laine «ie $3 à $3,50.
! Les retanls sont dan 

BRYSON,

de lorgo I
VH AM k CO. 

pli «le de $1,25
BRYSON, G RAI 

ti HOS drap TUtj> double6 30 
3 00 emportez les marchandises. 1

BRYSON, GRAHAM k CO. j 
pièces «le toiles i matelats de 124 cts. | 

[K>ur 9 cts.
Ije grand magasin «l’un prix et

GRAHAMpour 65 cts.
Le veritable honnête compte 

BRYSON, (TRAIL

4 10 A CO.ir indien. 
AM k COasthme

CIGARETTES INDIENNES
ù 20 balles de confortables pour lit, 85 cts 

| en montant.UToFFKN cordés noires, toute lame,

Le zrau«l magasin «l'un prix au comptant. 
BRYSON, GRAHAM & CO.

:«i cordées noires, très bells

Lee lettres destinées ft l’enregistremer.t dol 
vent être ml-es a la (oeles *5 minutée avant la 
clôture des malles pr< cédentea.

Heures du Burea’i. de 8 a. m. ft 9 a. m. 
Mandats sur le poste et la poste et .a Ban,me 

d’Epar^nee de U a. m. â 4 p. m l
J. • OLTIN, Maître de Porte 

Bureau de Poste d’Ottawa, (
Décembre 188».

J. au comp- u facture.
M A CO.

820 paires «le bon vertes à chevaux, .11, 
$1,50 et $1,76.

Téléphoné No. 186.
BRYSON

29 j Ne perdez pas de temps et sauvez votre

us «lu prix de la inan 
BRYSON, I) RA It Ade nAiza nrsioA

A CU, Phtrmicitnt t Ptrti.et
BRYSON, GRAHAM A CO.de 6attendaient 

pa« dom Pedro.
Brésil et l’imperatrice étaient habil* 
leo de la façon la plus simple.

J a comtesse d’tiu a montré la 
plus grande surpi ise d’avoir vu la 
révolution se produire du vivant de 
sou père. Elle declare qu elle 
rail été moins surprise de la voir 
éclater après son propre avènement 
au trône.

des moyeai tonnas poor^H
asthme, l'oppreealoB, la tonx 
use. les caunhes, l'Insomnie.

VH4IF toile oxford, wjuleurs vives,de 
15 cts pour 

Venez ici

OFF»
et tout laine, $1.00.

Nos affaires ne connaisent plus de «»«>i lies.
BRYSON, GRAHAM A CO. 

l'.PAIh Drap â manteaux de $5,00 
pour $1,25.

EF
hi vous voulez être heureux. 
BRYSON, GRAHAM A CO. 

ces de cretonnes reversible* de

, GRAHAM A CO.

MATICOdeGRIMAULTsC"
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INJECTION 4e BATICO 4e 8R1BAIIIT
elle a t .nnu ca quelques années une répé
tition universelle, y. inéril en pee 4e temps 
les écoulements les pins rebelles.

CAPSULES se BATICO 4s ORIBAOIT A0*G 
ne fstifoent pas I estomne nomme le feu» 
v.ntes les capsules an eopnhn liquide et ai 
en bébé et «s n'eeet rap^emeot.___________

20 pii 
ur 1ATTENTION îT A Cl»;

FITZPATRICK ET HARRIS
se font un p al-ir de re --.e. cier le public 

ragem-jnt qui leur a été donné, 
il de nouveau tout le monde à 

visite à leur magasin ; leurs 
dn premier choix,

FITZPtTHICI i HIRBlS_ _ _
65 niiTWilliaui

Bryson, Graham & Co
140, 148,150, 152 et 154 Rue SPARKS, Ottawa.

l’encou
inviten

et ü’.

venir faire une 
marchandises sontToute une fumllle empoisonnée

Fensècola, 10 Déc—Le comté 
d’He-ury (Alabama; a été mis'eu 
émoi p»r uu crime diabolique. Un 
nommé Brown el sa famille, se

Us Uedimnenu o-demns ee uwmntl 
» hui t ivsmsnv, à WontrénJ : <*«
SmuntCi lAnAbeei «kmtnO*B«

m.loyez que,l<l'ii;Clapp»rlon, l« meilleur.

Avis aux Consommateurs
Les PRODUITS de la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
807, rue St-Honoré, à PARIS

Telsaue ORIZA-OIL* ESS. ORIZA*ORIZA-LACTÉ »CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE « ORIZA-TONICA* ORIZALINE‘SAVON ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité Inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre msr leur répu tnt ion 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

Le» VÉRITABLES PRODUITS SI VENDENT dint toutes let WISONS HONORABLES de PARFUMERIE itOROQUERIE 
Envol frarnoo de Parla du Gmtalogrxie llluntrâ

i

a

,

V

Vente Spéciale
------ DE-------

PIANOS
De peu d’usure

Nos. 
8972— 

13097—

S
En'parfaitjordre —300 
Presque neuf —200

8808— Jolie forme élégante —200 
9433—
6847—

En bon ordre —160 

A meub'e récent — 190
1696 Un bargain à 

En bon ordre
150

550—
1861— très bon marché à —100 

29— Bon pour la pratique — 65

—125

Ces Instruments sortent des 
nu factures Steinway. Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

Condition*!: de 83,00 à 810,00*par

t
67 RUE SPARKS

OTTAWA

OEFECHtS OU MATIN
(Service Spécial)

AU BRESIL
Nonvtsnx détails snr les causes de la 

révolution.

Lisbonne 11 déc. — Le steamer 
11 A Ira to ” est arrivé avec des nou- 
velleade Rio de Janeiro allant jus
qu’au 23 novembre . Les dépêches 
qu‘il apporte confirment le bruit 
d’après lequel la révolution brési
lienne aurait été précipitée par la 

ltentative faite par Ih gouvernement 
'pour éloigner de Rio Janeiro et 
envoyer dans les provinces des trou
pes en lesquelles il n’avait plus 
confiance. La révolution n’a été que 
l’œuvre des soldats et des étudiant!-; 
la population est restée passive Le 
sluI sang verbè a été c« lui du minis
tre de la marine Ladario qui a été 
attaqué et a reçu trois coups de feu 
il est d‘ailleurs tn voie.de guérison.

A Bahia et à Pernambouc les af
faires vont comme si rien ne s’etait 
passé. La banque du Brésil a adr- s 
sé au chtf de la 
dans laquelle 
plus besoin da garde pour ses bu-

Le général de Fonseca chef du 
gouvernement piovisoire disait ce 
qui suit dans le message envoyé par 
lui le 16 novembre à dom Petro:

“ Les sentiments démocratiques 
de la nat on combinés avec les res 
sentiments des répressions systéma
tiques et delà spoliation de ses droits 
ont amené une révolution.

En piésence de cette situation 
le séjour de la famille impériale 
dans le pays est im possible. Par 
conséquent cédant aux exigences de 
la volonté nationale le .gouverne
ment provisoire est obligé de vous 
prier de quitter avec votre famille, 
le tf'rnluire biési ieu dans les vingt 
quatre hçure.-.

Le gouvernement pourvoire a ses 
frais aux moy. us de votre transport 
et veil eia à ,a protection de la fa- 
f.imille impériale pendant son em
barquement autrement.

lice une lettre 
déclare nlavqirelle

gouvernement continuera 
e- la liste c.vileégalemi-nt de pay 

impériale fixée par la loi jusqu’à ce 
qu«î l’asbembletj constuue en ai', 
décidé.

Le pays espère que vous saurez 
imite l’axempB donné par le pre
mier empereur du Brésil le 7 avril 
18 3 1. “

La réponse de dom Petro qui fut 
envoyée le même jour, était ainsi 
conçue Cédant au caractère im
périeux des circonstances j’ai résolu 
de partir dès demain pour 1 Europe 
avec ma famille et de quitter ce 
pays qui nous est si cher à tous et 
auquel j’ai essayé de donner des 
preuves constantes de mon profond 
amour p udant presque un demi- 
siècle que j’ai lempli les fonctions, 
de chef de .’Etat,

Eu partant ainsi avec toute ma 
famille, je garderai toujouis pour le 
Brésil l’affecuou la plus cordiale et 
je ferai toujours des voeux ardents 
pour sa prospérité.

Le corn testes d’Eu a fait la (décla
ration suivante : C’est le cœur brise 
que je quitte mes amis le peuple 
brésilien tout entier et mon pays 
que j’ai tant aimé et que j’aime en
core, au bonheur duquel j’ai tout 
fait pour contribuer, et pour 
lequel je formerai toujours les 
vœux les plus ardente.

l—
t

M*

Publié par la tir., d’Imp. ^>TT oti: Ris Sussex.

LE! C-A-N^kD-A»

OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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MARCHE

MANGER, de 
GENRES

•BELL

iuhle», d’Uttnw:i 
ir la b inné qua

g ui Co ait t ut

PBELL
la rue Sparks)

c Voit-ires
IT/B

]ILLE
in du posv» d'affaires e 
ment Vo!lur.*a Là gères, 
: .inea nous avons puiaè 
p garantir e 1ère satis* 
is notre lire-tion ; lel 
rer et nos prix très bus. 
.têrae qus noua m<.ttoui

i STEWART

pie
E
'!■ alefies 
!, Oontte

RS en général.
TTE
toiild Vcltalr»

1TTE & NELSON

couve nant 
iirmanx
)ersonne qui retire rég*t 
1 «lu bureau «ie poste1 
u non, que «le jou.-naj 
m ou à celui d’un autij 
iement. 
ersonne
layer tous les arrreagea 
hfjnnemeut, autrement 
uer à le lui envoyer i 
vé. Dans >

renvoie un

yé.
ivoyer jus- 
cas l'abon

tu moment du paie 
il le journal du hi:

»onné pei 
rnt dans 1 
ira même qu’il demeu 
nie lieues «le cet endroit^ 
junaux ont décidé que 

ireau «le 
et de laia- 
l’ancienne

en outre

ut être
;rict ov le 
1 <1

«unaux
•Jde rnai du bu 

résidence 
journaux à 
no présomption et une 
'intention «le raude.

;I8 ÜKiTHUK
ENVNNKX
rk. Habits d'ho nmes et 
, teints réparé* et r mis 
a nos de table, ri leaux 
Je ri lexnx, etc-, nettoyée 
:ti n. Plume -d'a 
l'espèce prod i.e,

XDERIE
icui urocédé chi 
i dt notre main d’œuvre, 
e On va > herche et 
*s p*r toute U ville 
ignetd 2 cents chscu «.

mique.

UsTOIST, Prop.
l devant la rue York.
..au. No 60, rne Main

iSITION
d’Argent

is dans notre vitrine
14 Décembre

>qu’a io hrs. du soir
MILLE (IOOO)
l’Argent.
is considérable qui ait 
é par aucune maison

naintenant une vente

ros et en détail

Rideau 98

mcmillan.
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La deman 
de 30 cts a < 
nous avons c 
de notre dit 
ter une plus 
que d’hobiti 
maintenant 
l’avons troin 
à celui que i 
ravant, de 
mande augm 
30 cents la li
*1.

STROUD
109 me Rldoai

LUSSIER &ROUTHIER,
Atih h(d, Notaire, elv.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)

spécial àArgent àprêter avec 
l'emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. À.

M. J. GORMAN, LL.B.,
[Successeur de L A. Olivier)

lvocat Solliciteur, Notaire, Etc.

—BUREAU—
Coin dee Knew Kldemi et MniMCi

OTTAWA, Ont
ARGENT A PRETER

PBI

I

P
RUE

VENTE Aï 
VENTE Aï 
VENTE AI 
VENEE Aï

POUR QUE 
POUR QUE 
POUR QUE 
POUR QUE

BELCOURT & MacCRAKE .V
AvocaU, I*i octiretint, Notaire*, Eté.

ONTARI , ET ÜUKBEO
Scolish Ontario Chamb* ru, Ottawa, Ont.

O’GARA MacTAVISH & WYLD 
AVOCATS SOLUCITEUho, NOTAIRES. «vC

Bloc Hay, ma Spark Ottawa, Oo :
PKKti DK L’HOTEL

Martin OGaka, Q. C. D. B. Mac T avish Wm.Wvld

Walker, McLean & iil mctiet,
avoca tq

No. 34J liue Elgin, Ottawa
(BN PACK DU BUSS.lLL)

W.I1.Walker. D. LMcL.au. G.A.B.ancne,

U

GkO. McLAORIN, L.L.R
AVOUAT, tic.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

r.?ifeSssrAb,1i£“,““‘ .
Ncoltlnh Ontario t'Iiambern, Ottawa, O

Ai ent pon

TAÏL.OU MeV HUI *
AVI), Ai, MILUtiTlii R, ETC

— BUREAU : —
Seolltata Ontario Chamber*, Ottawa,

STtWAHT, (MUA 4 ÊiiDfücï
AVOCAT^, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 rue Meleilfe, Uilawi, (lut
McLkod Stewart F. II Chrysi.s»

«I. .1 Godfrey

VALIN * CODE
Avocats, Solliciteur*. Etc.

BLOC BOA N, BUB SPARKS
vis-à-vis l'ilôte. Bursell.

Bradley * Snow
corn

GUNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agents pour la Corn Suphêvk bt lis
DEPARTEMENTS.

Bras : 25 rie S’Jiii ei face île l’üoiel Eissd
Arthur W. Canary. .F. C. PowelL

F. F. LEMIEUX
Avocat, Sol ivitenr, etc. Agent pour la Cour 

Suprême, le Pari ment et les Déj arte- 
ments . ublics

Burean: 744 Bue Bpaiks, Ottawa.

J. T. JULIEN
273 RUE.ST PATRICE

VITPIER, PEINTRE
OKIORATKIIK,

TtPISilER tT kUKCHISSEUR.
foui ouvrage execute av.c soin et promp^

Mme LhTCli, 435 rueWelliugto
Age n;e pour la veute des corsets ills 

Star Yati.ni et at très genres.
Limje de corps confe;!i)nnê sur commande

M''LK COLLIN S AU“J
un assortiment complet d’articles de mode 
& très ta- piix, 310rue Wellington, Ottawa

UVMN KEKFUGAiN
*_ .PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé ponr le pceag 
appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAW X

J. STEWAKT
5rpei;teur provincial et 

buieau audessus d ■ la p 
Carlhy, 284 rue WKLL1N J

civil,
Mao-

ingemeur 
hannacie 
TON, Ottawa

WMR HcLKAI & ilAH'HT
avocats;

Soli lei tear*, Proearean, Agente Perle, 
luesUlm, Rfoletree, Eta. EU.

No. 34*. ROB ELGIN, OTTAW e.
(Devant le RurseL,.

E. A. LEPROHON
ARCHITECT..

BUREAU: VICTORIA CHAMBBB8
2ème étage, chambre No <V

ftAtidence, 204 mo Daiy, Ottawa)
i m 11 R GAGNON donne 1* 

oy*n d’un RKMBDB SAl . 
ècou verte importante roar 
Oatheire. Tout le monda

I B PROF 
1J ganté an mo 
V QB et d’une d
la guérison de ia C 
sait qu’il n'y a pas 
le monde qu’il one racine oe un i 

BOFS88KOB GMIOî,
U y ait 
nr. Ph«-rbe pour 'a gnf

289 me ï*e hoasie

KU15ü\SOJN
G RAI N ÊTIERS et FLEURIOT 

Marchand* de toaur remeuoe,, jar Uolérj 
et potagère*, b »uqu ■ t •« ûbu , ^l uuej * 

es .l’ojvra « i n tear. (> >ur aàe-i 
■erlage .ou î.i» rra ueet. nue *p$

m Bh i SUnu. iiiiVa, 0*1

CIRTES RROFFSSIONNELLES

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

----- w UC'ltf AU

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otüw

I.a mort de J. fferwrm Ravin IMPERIAL
WAREHOUSE

!Medeson, 10 déc.— tas gouverneurs des 
Etats du Sud lancent des proclamations 
invitant le citoyens de ces Etats à s’associer 
au deuil causé par la mort de Jefferson Da

ta gouverneur de la Floride, notam
ment, M. Francis Fleming, exhorte, dans 
sa proclamation, les habitants de l'Etat à se 
réunir mercredi prochain à midi, jour et 
heure fixés pour les funérailles de Jefferson 
1 lavis, dans leurs localités respectives pour 
prendre part 
ront célébrés.

Dans nombre de villes du Sud, notai»-

LA VENTE
LA VENTE

LA VENTE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
O . VEU.MI

Moles pour Travaux de Fantaisie
S DE COULE 
S DE COULE 
S DE COU

CHEZ J. A LOSE & Cie.
CHEZ LAHO.SE

CHEZ LA ROSE & Cie

services publics qui y se- VRS 
U RS 

LEURS 
de satins de couleur 

r travaux : Blancs, 
pâle, Rose, Cardinal, 

Bleu Nile, Peacock et

SATINS 
SATIN 
SATIN 
rtimeht complet 
a la verge poui 

ige, Bleu 
Myrthe,
. A 35 li

AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT

ment à Charleston, les manifestations de 
deuil ont déjà commencé. Les édifices de 
l'Etat, du comté et de la ville sont drapés 
de noir, et les drapeaux, ornés de crêpes, 
sont en berne. Mais c’est à la Nouvelle- 
Orléans, oh est moi tié défunt, que les ma
nifestations sont h-amliiK imposantes. Une 
foule énorme de visiteurs a déjà envahi la 
ville, et l’alHuenue est telle que les hôtels et 
les maisons meublées sont déjà insufisant 
pour loger tout le monde. C’est par mil
liers que les visiteurs défilent pendant toute 
la journée devant le cercueil exposé dans 
une îles sa'les de i’hôtel de ville transformée 

On évalue à près île 
personnes qui passent 
it les restes du défunt-

à 35 cts

tta, : 
vert mousseu.

Canaris, 
Terra Co

LT M PERI A L WA R EHOUSE
JUSQU’AU JOUR DE L AN

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

PLU CH E 
PLVCHE 
PLUCHK 

Bleu Pâle, Rose,
Or, Bleu marin, Brun, 
et Vieille Rose. Seulei 

L’IMPERIAL

DE FANT 
DE FA NT 
DE FA N T A

AISIE
VISIE 
MSI K

Cardinal, (!ienat, Vim-s, 
;ta. Ardoise

•25 1ment SI,’25 lu verge 
WAREHOUSE

llll'ie.FEUTRES DE FANTAISIE 
FEUTR ES D E FA NT A1SIE 
FEUTRES DE FANTAISIE 

Pour Cordes Chenilles et Moussues, Pon. 
pons, Broderies en soie, Soies à nuances, 
Cordes de soie, Filos, Klose, Arrosene, Fri- 

(.Toclietons de tontes

en chapelle ardente. 
3,500 le nombre des

i

101 RUE RIDEAU 101ainsi par heure devant
L'inhumation provisoire aura lieu dans le 

cimetière Métairie, dans la concession de
moasé, ( 
nuances

roissants et 
, allez à

LTM PERI AL WAREHOUSE
OTTAWA»

Aul’armée de la Virginie méridionale, 
eentre de la concession s’élève la statue du CORBEILLES POUR TRAVAUX d’ART 

CORBEILLES POUR TRAVAUX d’ART 
CORBEILLES POUR TRAV AI X d’ART

général Stonewall Jackson, à l'inauguration 
île laquelle Jaff-trson Davis a pris part. Hotel - RiendeauEn grande quantité de tousgcin 

t à bas prix ces Corbeilles à.
LT M PER IA L WA RF HOUSE

Tentative de snlelde
Toronto, Il déc. Margaret McCatchim 

âgé de H'2 ans, a ten lé de se suicider en se 
pendant, samedi 
poste de police, mais son acte criminel a été 
découvert avant que la vie fut éteinte 
avait déchiré scs vêtements et en avait fait 
une corde qu'elle attacha à l’ui des barreaux 
«le fer de sa cellule. Ce matin, elle a été 
condamnée à quatre mois de prison

le plan Européen et Américain.

64 hUE ST GABRIEL. MONTREAL
RS
RS

POTS A F LFA 
POTS A FL El 
POTS A FLEURS 

splendide de ces Fleurs Art idi
ots de Fantaisie, aussi Tables de

FLEURS Kl 
FLEURS Kl 
FLEURS ET 
Un lots 

les avec Po.
Fantaisie pour Cadeau.

LT M PERI AL WAR EHOUS K

dans une cellule du Tel bétel offre au public voyageur lont.lt 
confort désirable. La table est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
"«réparée parties cuisiniers fronçai* de premier 

•dre. Repas a toute 
On trouvera êoustuimiie t A cet établisse

mentM t première ola** , des vins, et liqueurs 
cigares de choix. JOSBPil RKIND au.

Propriétaire

ici
Elle

Voyez nos Vitrines d’Art
ET GEORGE COXD’articles de Fantaisie

Pour Travaux de Goût LITHOGRAPHE, GRAVEUR,-
CLICHEDR et MEDAILLEUR

*»« Kl’K WHTCALPEIMPERIAL
WAREHOUSE JtU.IKN A CIE 

Plombiers, Poseurs d*Appareils à Gaz 
à l'Eau Chaude et à la Vapeur

(basse et haute pression)

100 RUE SPARKS, OTTAWA
D h VELVET

Tou- les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont rem) lis aveu promptGÆ-RmVER
VER

PALETOTS D’HI 
PALETOTS D’HI 
PALETOTS D'HIV 
PALETOTS D’HIV E 
PALETOTS D HIVE

F. R' JULIEN A GIE,
466 rue Sn.-sex.ÿ

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DEREALISE DE PIESNos Tweeds pour habillements sont des 

mieux choisis.
Nous invitons le public à veni- '.es 

examiner.

Prix Modérés. Rappelez-vous l’adresse

SADGI SES ET BOUDINS
En ere* et en détail elle*

POUR les HE- ) CHARLES MICHON,
Etal No. 3, Marché by.Man,ne de «mimer*-**w A Vendre à lion MarvliéOnguent r 1 MB S

à, moulures, 
es, cuir et

et ihassis Iiois pi> 
s, huiles, 
it- uliaussur es chez
Il WOOi>L*Nl>,

er, pics du bassiu du Canal

telPour les hémorroïdes internes 
ta gné-isen no manque jnn 
duire après quelques applied

externes, 
nais île se pro-

38 rue BesseW. H. MARTIN SUPPOSITOIRE PIXUS-Pour
hémorroïdes av c icmilement interne de 
sang. Remd-le ei préventif sûr».

Un d'
mède es

CHA< DFSJARDiNS•s principaux lugré Mente de ce ie- 
l la >;omme pure du Pin blanc duTAILLEUR FASHIONABLE

133 RUE SPARKS
OTTAWA

Majch mi à commission, aijent géné
rât d'insurance sur le feu, la vie 

el contre les accidents

COMPAGNIES UK PREMlFltE CLàSbL

Mis en[boites séparées.

VENTE CHEZ LES PHARMACIES
— I dKPARE PAR — Capitaux rpunis au-dela de $109 000 000

BUREAU : 107 RUE SPARKS
le Dr, C. S. Martinen haut meme porte

i ientiste

Ottawa, Ontario Ltauü>mo?liHABB01
Arrivant de GLASGOW Ecos- 

rse par le Steamer SIBE
RIAN

TEA JACKETS BLEUS POURJ^EN- 
FANTS ET GARÇONS

PEA JACKETS EN SERGE BLEUE 
POUR ENFANTS ET GARÇONS

PEA JACKETS EN DRAPS BLEU 
POUR ENFANTS ET GARÇONS

Successeur rde J. 
G. Brown ■ A 

B o 'RussT. G. Briffham e?"

20 il l'K SVAMKS

EMPLOYEZ CHARBOJS
A FOURNAISE, - Egg,” “Nul,” •• Stove,” 

est le meilleur charbon mou Américain. 
Chai bon Extra lin ,ot doubiemei.t tamiser, 

ve .ant d s mines de Newcastle.
LES PURES

De même qu’un Peintures GEO. F. THOMPSON
IMMENSE STOCK DE PALETOTS 27, me Spark*.-Delayees-avec ou sans capuchons garnis 

de première elapse et bien 
taillés.

FAITES FAIRE VOS

Toutes— 
—Frétés

PHOTOGRAPHIES
Pensez-y un bon Pea Jac

ket à partir de S3,00 en mon
tant.

------EN------

COSTUMES D’HIVER
—DE-----

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DEE. M. Mora H owe
PITTAWAY & JARVISEt un bon et durable peinturage 

en sera le résultat.508 ct]5IO Rue SUSSEX

P.S.-C: aus&ettes a double tricot 
et Sous-Vctements.

Ill RUE SPARKS
Téléphone 361

R. M. McMORRAN EDITION COMPLETEPour Arrereugrs de Renies
Des lots* a bâtir dans les non 

veau et progressif village de Clarks 
ton, à l’extrémité—nord du pont de 
la rue St Patrice, continuront à être 
vendus à Bas Prix et avec des con
ditions each es nu Paiement, Inté 
rêt A 6 POUR CENT

Piè s de 50 maisons ont été cons- 
tru U s dans les dernière dix ni i-.

Nap Moreau, marchand de 1 en
droit indiquera les lots à vendre, les 

x, les conditions. S’adresser à

------ET-------

OFFICIELLH
— DU DEBAT SUB,—

l?lllM. LE DR. MCLAREN, Ri
Nléd< ci* Homéopathe*

68 URTJB AXBURT, OTT.

Dan* I* ( luinbrefilM (•■■■!___

OTTAWA, MARS 1889

fin PlilX 26 cen tsJ. S. JUDE ROUTHIEB, B. À. 8f, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

T. M. CLARK
Crichton Lobge

— EN VENTE CHEZ —

R, C. GUILLAUMEEn arrière de Rideau Hi 11.

Rue SuaseXj

DEPECHES DU SOIR
[Service Spécial)

l.w fin approche
Chicago, 11 déc—Foeacr n’a pas encore 

fini de parler. Après lui il n’y aura plus 
qu’un avocat à entendre

Celle épidémie

Paris, 11 déc — Tout porte à croire que 
l’influenza est rendu ici. Il y a des symp-

Ténébre*

Londres, 11 déc — La 
du gaz plonge la moitié 
les ténèbres-

ve îles employés 
Londres dans

panique

Quelqu’un ayant 
, il y a eu une 

affreuse panique au cours de laquelle 10 per
sonnes ont été tuées et KO blessées.

Johnstown, 11 déc — 
au feu au théâtre hier

Chiffra mit lel

Rimouski, 11 déc - La majorité officielle 
de M. Tessier est de 166.

1.» Cie II -*HM>

Quélféc, 11 déc Tous les intérêts de la
manufacture Bresse (chaussures) vont êtres 

compagnie composée deachetés par
vieux employés et de Bresse lui-même qui y
mettra $500,000.00.

Taie sur le* ouvrier*
Le Sénat va passer uneParis, 10 déc 

loi établissant un impôt sur les «leux mil
lions d’étrangers établis en France.

Aiilr** *ecou**e*

Des secousse» de tremble 
ment de terre se sont fait sentir aujourd’hui 
dans le centre «le l’Italie, mais sans causer 

•d’accidents ni ds dégÔts matériels. Le mont 
Vésuve est en éruption.

Rome, 11 déc

|"n héritage Inattendu
St Catherine, Ont. déc.—J as Hawkins, 

vendeur de poisson sur le 
somme de $50,000

de cette ville, 
marché, a hérité d’ 
par la mort d’une tante, à Fairport, N. Y

l’n «caudale
Montréal, 11 déc.—ta chef Benoit â tenu 

à huit heures samedi dernier une enquête sur 
un scandale dans le département du feu- 
Le résultat de l’enquête a été que trois des 
inculpés ont été chassées du département.

Ces trois pompiers étaient accusés de vol 
et on les dit partis pour les Etats-Unis.

l,e cirque Itanium

Londres, 11 déc.—Bertram ira donner des
représentations à,Paris, lorsque son enga
gement en cette ville sera terminé 
assuré à eet effet la salle «les machines,
le Champs de Mars

I.e* fllsélei-irlque*
Troy, 11 déc — Un ouvrier, William Mac- 

Nomara, employé par une compagnie dvclai - 
rage électrique a bien failli avoir le même 
sort que l’infortuné Feeke. MacNomara 
était occupé à rajuster des fils sur un poteau 
lorsqu’il a reçu une décharge électrique «les 
plus violentes. Cet iyfortuné n’a pas 
été tué, mais il a été très grièvement blessé.

fatal p**niil

Willien Allwood, unNew-York, 11 déc 
enfant de douze ans, demeurant avec ses pa
rents dans là 27e me" Est, est mort à l’hopi- 
tal Bellevue, étranglé par une pistache ()>ea- 
nul) qui s’était logée dans la trachée-artère. 
Les nv-decins se perdaient en conjectures 

le cas de ce pauvre enfant et ce n’est que 
l’autopsie qui a fait connaître la cause réelle 
«le sa mort.

Alue mortelle

Un boucher de FranklinJolmsburg, 11 
Falls (Ncw-Hampshirc), Mpdison Colby, est
allé tuer chez elle à coups de revelver, une 
«le ses anciennes clientes, Mme Fous ter 

laquelle il avait eu une querelle, il y a 
plusieurs aimées, et qu’il haïssait mortelle
ment depuis, ta meurtrier a été arrêté.

Accident fatal

St Kphrem (Ceauce) 10 déc.—Un nommé 
Napoléon Hamel, âgé de 3*2 ans, mécanicien 
et agriculteur, était occupé à scier des CI'OU- 

à couper- |<les 
travers (butters) quand tout à coup cet 
outil s’est brisé et le morceau est allé frap
per le jeune homme et lui cassa une jambe. 
On s’empressa «le transporter le malheureux 
à sa résidence, à peu près à deux arpents «le 
là. On envoya chercher le prêtre et le 
médecin, ta médecin, considérant la ; 
vité du mal, résolut l’amputation de 
jambe. Il fit mander un 
la paroisse voisine. Apres avoir examiné la 
blessure, ils constatèrent que le genou était 
fracturé et, malgré tous leurs soins empres
sés, Hamel expirait quelques minutes après.

tes avec une

f u
«le ses confrères de

I.a Justice et la police
Jersey City, 11 déc — Un amusant conflit 

s’est élevé à Jersey City entre le juge Wèed 
et le capitaine de police Smith.

Un nommé Henry Newhouse, âgé de vingt- 
neuf ans, a été arrêté ces jours ci ponr avoir 
atandouné sa femme et son enfant. Le juge
Weed, devant lequel Newhouse a été tra" 

"Bonnier fût écroné 
rcé. Or, on démolit

doit, a ordonné que le pn 
jusqu’à plus ample inforn 
actuellement, pour la reconstruire, du reste 
la vieille prison «le la ville. Le constable 
chargé d’emprisonner Newhouse, ne pou
vant l’enfermer dans la prison en démolition 
Va conduit au poste de police de Grove street 

peu après, le capitaine, M. Smith, ne 
nt pas «lu prisonnier au poste, l’a reu

▼oyé au juge Weed, par u» policeman, avec 
billet disant qu’il n’y avait pas «le place 

an poste pour Newhouse. ta juge s’est 
fâché ;il a déclaré avec indignation qu’il ne 
se souciait pas de faire le garde chiourme, 
ajoutant que si le capitaine n* tenait pas 
de l’ordre d’écrou ce serait à 
et périls.
voulu entendre, disant qn’il avait des 
ordres précis, et là-dessus, il s’est 
retiré laissant le prisonnier dans le cabine t 
du juge. Newhouse, naturellement, se trou
vant libre de fait sinon de droit, s’est em-

risques
Mais le policeman n’a rien

pressé de déguerpir, et le juge n’a 
pour le retenir.

ta juge Weed a déclaré depuis qu’il se 
disposait à déférer le capitaine Smith au 
grand jury. De son côté le capitaine pré
tend qu’il est officier de police mumiei- 
pale, et que, par conséquent, il n’a pas d’or- 
à recevoir du juge. En atteneant Newhous® 
a disparu, et personne, à coup sûr, ne se ré
jouit autant que loi du conflit survenu entre 
U jonlo* •* U pelle» de Jereey Oitp,
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sincère ami du se 
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CONDITIONS DU JOUBNAL A L’INSTITUT CANADIEN
L’AliUNRBNKNT 1ST PAYABLS d’aVANOK

.. $4.00

.. 1.00
cee mont InslrlM nnx fan*

laeertlon.........................- 0 10
ertion subséquente 0 05 

ertione par semaine

Kdltion quotidienne (par an) .. 
Edition hebdomadaire “ Cette institution va ouvrir très 

brillamment, demain soir, sa saison 
littéraire.

Le programme, dans sa partie 
principale et dans ses accessoires, est 
rema m u a blem e n t riche et relevé.

La littérature et la musique 
deux sœurs inséparables, s 
nent la mr in Hprmm'ltentbeaucoup

Le conférencier, M. Thomas Cha
pa is, est un littérateur distingué. 
Bien que nous ne soyons pas de son 
école,—nos penchants sont romanti
ques—nous nous plaisons à donner 
le rédacteur du Courrier du Canada 
comme l’un des penseurs tes plus 
sérieux de notre pays 
d étude et de méthode, il a su cou 
quérir une première place au pre
mier rang

Ce qui rend son érudition Irois 
fois agréable, c’est qu’elle a à son 
service, p ur se communiquer, un 
style des plus corrects et des plus 
harmonieux, une élocution sobre 
mais attrayante.

Ce n’est pas la causerie, légère et 
priuie-sautière, qui est le domaine 
de M. Chapuis ; c’est la conférence 
aux allures plus graves et à la por- 

l u conférencier

Per ligne 1ère
Chaque ins 

•' Trois int
" FneX “ , c®s

y*p#el*le* ponr Annonce* 6 
— long* terme* —ondulons

Déclame*: 10 centlnn par ligne ehnqne 
— Insertion —,
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EOHOS DU JOUR Horninf*

Boston est redevenu républicain par une 
majorité de 5000.

W. Sawyer, le plus vieil artiste peintre 
canadien est mort hier à Kingston.

On désigné un Herr M i«juel comme succes
seur de Bismarck.

ta sénateur Trudcl est, dit-on, un peu

ta nouveau lataratoire de l'analyste offi
ciel, bloc-Onest,|est à peu près terminé.

M. Roger Marion est réélu maire «le St 
Boniface.

lée plus longue 
doit surtout instruire, et voilà pour
quoi notre confrère est avant tout 
un conférencier

Demain soir, notre public verra 
que ces quelques lignes d’introduc
tion ne sont ni flatteuses ni m *n-et détails iné-Depêches très intéressante* 

dits sur le Brésil, en première page.
Nous ne voulons pas commettre 

trop d’indiscrétion,s mais il nous est 
impossible de ne pas confier à nos 
lecteurs la bonne nouvelle : le Qua
tuor Albaui est de la partie.

11 soulignera avec son talent hors 
ligne la partie littéraire.

Le monde religieux et le monde 
laïque seront largement représentés 
demain soir. Ce sera un vrai gala, 
une véritable premiere.

McKay qui a lancé des pierres à l’Arche 
vêque de Toronto a été condamné à $50 «l’a 
mende ou 1 mois de prison.

Booth, de l’Armée <lu Saint, a été arrêté 
pour avoir voulu pénétrer en Suisse avec ses 
salnstiste*.

Le World de Toronto prétend que l’idée 
«le la fédération impériale a été lancée pour 
la première fois en 1844 par 
brooke.

Un désabusé de la vie il y en a ici 
ailleurs—nous passe cette définition qu

:

Lord Sher

Les Irlandais et le Gaelic
ne manque pas

“ La " vie ” est un oignon qu’on épluche
Il y u une quinzaine, le l'dnadien publi

ait un “ Dialogue entre un Acadien-Fran- 
Canailien-Françaisen plenrant. ” ça is et

«luijuel il est insinué, en répons» à Mgr ('on. 
nolly, ancien archevêque d'Halifax, <|uc h-s 
Irlandais ont mldiqué leur langue nationale

On dit qu’un léger différenil s’est élevé en
tre l’hon M. Rhodes et Mgr Label le, à pro 
pos du voyage de ce dernier en Kiirope. Il 
n'est pas impossible que Mgr Labelle retour
ne bienb'it à St-Jérôme.

L’Albani écrit au New-York World pour 
lui dire que contrairement à ce qu’il a pu
blié, la reine Victoria jouit d'une excellente 
Hanté, ta cantatrice canadienne que la 
reine recevait si souvent doit être fixée 
ce point.

pour adopter celle de leurs oppresseurs.
Un Irlandais d’Ottawa a protesté contre 

cet avancé «lans le Canadien

:

line et com
me on nous demande «le publier, à notre 

et te protestation, nous croyons de
bon aloi (Gwvjeder 11 e'agt là <1
historique très délicat et assez 
lecteurs, ceux qui aiment à aller au fond des 
« buses, pourront pousser plus loin leurs in
vestigations, en sc servant de ce qui suit 
pour point de départ.

Je désire alHrmerquu les Irlandais 
abandonné leur langue

certain cornnous faisons
eree a\«*c l’An triche-Hongrie T 
Nous lui avons acheté, I *u derilii‘1. penu lt ont pas

naüuu.iit-, ni ih;;,s !• but 
profit du changt'iiK-nl, ni 
abandonnée dans le sens du mol 
;l abandonne ’ ear même à présent 
le Gaelic ou l'Irlandais, est la seule 
langue parlée dans beaucoup de lo
calités en Irlande.

Le catéchisme est enseigné aux 
en faille, et les sermons sont regu lié 
renient prêches au t fidèles, dans ceb 
te langue, et cela pour la bonne rai
son que l’anglais lie serait pas com
pris. Je crois même que feu l'ar
chevêque du Tuan, Mgr Md laie en 
avait fait une condition sine quà non 
pour toute ordinations à la prêtrise; 

/ il fallait que les candidats à ces 
fonctions parlassent la langue ir
landaise.

Il est à propos de dire que plusi
eurs lois passées par nosoppresseurs 
nous faisaient un crime «le cotiser 
ver notre langue ; mais n’allons pas 
croire que ce genre de persecution 
n'ait eu lieu que depuis la Réforme, 
car on la trouve dans nos statuts mis 
en force alors que l’Angleterre et 
l’Irlande étaient imites deux calholi- 

la Réforme cet étal de

Slas.blU, mais.hélas !nou* in
du que pour $.5,(100

austro-hongrois à Londres qui 
donne ces chiffres recommande en plus l'éta
blissement «Vun musée d'échantillon sus

Le

I
tro-hongrois à Montréal.

ta Pall Mall Gazelle dit avoir appris 
d'une source bien informée qu il existe ac
tuellement une froideur très sensible dans 
les rapports entre l'Allemagne et le Saint 
Siège.

tas relations ne .seraient pas encore 
formellement rompues, mais toutes com
munications directes entre le gouvertrcv 
ment allemand et le Vatican auraient ces

nié-Tandis que VElecteur et d’autres journa 
de M. Mercier cherchent à soulever les 
jugés de race au profit de leur maître à pro 
pos «le l’élection “de Brome , le Free Press 
d’Ottawa un autre organe du premier mi
nistre—agit dans le sens contraire.

L'Electeur dit que les protestants de 
Brome ont appi yé fortement la candidature 
«le M. England, par fanatisme, et de son 
coté le Free Pres* affirme que M. Duffy a 
reçu la grande majorité du vote protestant. 
Circumstances alter cases !

Extrait du discours que vient de pronon 
cer à Québec l’hon. M. Flynn.

“ Pour se maintenir, le gou 
recours au moyens les plus honteux. Il met 
en conflit les diverses races, et soulève les 
plus ataminables préjugés. J’t 
Mercier, s’est terié M. Hynn, d 
teur de la guerre de race et de religion qui 
est allumée dans toutes les parties <le la 
Puissance du Canada. Nous vivions en 
paix, chaeun travaillant à former un grand 
peuple, lorsque M. Mercier est venu par sa 
politique imprudente et funeste tout mettre 
sans dessus dessous. Nos pères, le parti 
conservateur, ont toujours travaillé à 
l'union de tous les citoyens ; le gouverne
ment Mercier, lui, sème le malaise, la dis
corde, ét divise pour régner

ques ; apres 
choses a cont nué.

L'allàgation que les irlandais ont 
abandonné leur langue parce qu'ils 
trouvaient avantageux de le faire, 
pêche doue contre La vérité. Non ! 
ils n’ont point du tout abandonné 
leur vieille langue ! On sait au 
contraire que, dans certains pays, 
en dehors de l'Irlande, ils l untniam- 
tenue en dépit des lois brutales que 
l’on a faites contre eux. et, quand 
un Acadien-français ou un Cana
dien français se montre fier ifierté 
bien pardonnable) d’avoir conservé 
sa langue, il devrait se rappeler que 
bien que leurs épreuves aient été 
grandes surtout pour les Acadiens, 
elles n’ont jamais approché du ca 
ractère sanguinaire, de la cruauté, 
et de la onguour de temps que mes 
compatriotes ont du subir.

verncinciit a

accuse M 
’être Vau

U Interprète est de nouveau tombé dans

croyions pourtant notre confrère guéri de 
cette maladie ; il avait l’air de se bien por 
ter depuis quelques moi* et donnait l’espoir 
d’une guérison complète 
croire, à une tentation trop forte il n’a pu 
résister et le voilà, comme de plus belle, 
criant au fanatisme.

Il est vrai que l’occasion - était bonne. S’il 
pouvait réussir à faire croire à ses lecteurs 
que les conservateurs sont responsables des 
insultes faites à Mgr Walsh, ce serait un 
grand pas de fait. Mais nous avons très 
peu de foi dans le succès de cette tentative. 
Les élections de tPrescott n’avaleront pas 
«ette petite histoire aussi facilement qu'elle 
a été forgée.

Non, non, confrère, les conservateurs n* 
sont pas responsables de cette triste affaire, 
pas même les ^libéraux d’Ontario. Vous 
voyez que nous sommes bien plus franc que

ses vieilles habitudes de démagogie
Le Globe, parlant de la situation actuelle 

dit qu’elle est pénible et due à l'Electeur. A 
tad situation ichic/i /’Electeur has hslpcd to

Exposé, il faut

A propos de Balzac qui vient «l’avoir son 
monument.

pour devenir indépendant, il résolut de 
tenter des ((peculations. .D’almrd il se fit 
imprimeur, puis il voulut joindre une fonde- 

imprimeric' Maisrie de caractères à 
tout lui manqua, et, bientôt, il se trouva à 
deux doigte de sa faillite.

^erribles ! il put liquider sa situation indus
trielle. mais il restait couvert de dettes Kl,

après, quatre ans d’angoisses

ironie de la destinée ! ceux qui lui avaient 
acheté sa fonderie de caractères d’imprime
rie y gagnèrent $120,000. A Balzac.il ne res
tait que sa plume.

Comme catholiques, nous avons vraiment 
ressenti cette insulte ; mais, d’nn autre coté, 
nous avons été fier de voir tous les journaux 
de la province tant libéraux que conserva 
teure protester hautement et de la manière 
la plus digne, contre cet acte disgracieux 
commis par quelques voyous de Toronto. 
Ce« protestation» devraient itré Meeptées

ta nouveau livre du Marquis de Lorae^ 
“ Love and Peril ” Lesa pour titre

soènes se passent dans le nord-ouest 
dien et dans d’autres parties "du Canada.
La rébellion Riel joue un grand rôle dans ce 
roman historique. Le héros est 
canadien d’une bonne éducation qui de vie» * 

d'une jeune indienne, la fille d’unamoureux 
ehsf sauvage.nomme une ex eu se suffisante*
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Venes Pf noir
Et assistez au Massacre pxr vente A ! 

can de Bottes et Souliers au No 61, rue Ri
deau. M. A. R. Mavdodald, conduira la

On compte sur la pr. se i 
personnes et cinquante 
tiendra une lionne t 
ver de première classe.

I'UI KQI Ol SK PAS
Aller voir les belles 

reçues à la maison (
& Co.)

—Pianos et harmonuuma A bas prix A du 
conditions faciles chez A. O. S. Nordhei- 
mer, 67 rue Sparks.

—ETOFFES A PARDESSUS de toutes 
les nuances possibles.

ETOFFES A PARDESSUS faites
LLERETTE «le hau 
Pardessus a

ETABLIES AU
par la Vorpot 
(u A jeudi, le

,jc portant pour endos 
j,_ Perception «les Marelvs

d’( Rtawa jusi 
Décembre, I sm* y. No 21 Rue York, près de la rue Sussex

-----PAR LE------
• Iî centaines 
i «le mieux a A m soumission 

ri mecs à être fournis

enregistrer, ailtesstV au President «lu 
* «les Marchés et n

les lilan

XÇr£7!-.t CAP. WILLIAM McCAFFREY
ï'.'tpaire «le chau ‘ ires «l’hi

Il

re contemnJSétoffes nouvellement °‘,,t 
MA LO, BEAUVAIS ««Pin-

midi, le 1*2 courant.
Chaque soumission «loit «‘tn- pour 

somme rotule payable comptant et un d« 
do «lix pour cent «lu montant »« 
doit Vnevompagner. Aucun « ht 
considéré comme «l« |n«t A moins 
payable A l’orelre «lu Tu-sor»

(Autrefois hôtelier Queen)à la postt

•1HI
J’attire l'attention «les hommes d'affaires 

et autres sur le fait ijue j’ai ouvert«le la UiV- « t
ï’iu VU,. Uen* daffld'0* h Commission à l'endroit ci

te nouveauté. Rtof- 
vec CAPUCHON qui va 
FAITES BIEN attention 

No. 143 Bue Spai ks. Ex 
vitreaux vous y verrez des fourni- 

de pardessus «pii ne sont 
Rien «l'aussi beau A 
le «letre vues, chez 
*«, 148 K ne «Sparks.

refois «le Mont 
j la maison

eonnaissa " ~ 
ont pas encore connue

fiisqué au prolit 
missionnaire- 
l’offre sera ncvepti 
signer le contrat mj 
missionnaires le «l«*pôt sera ro ule 
pût accompagnant la soumissii i 
vra rester en la p

appliipii- comme pi 
montant soumissionné, 
soumissionné doit être p;« 

suivront I 
nission

vent être appt 
«le deux p«
A se imi ter garant 
quis du contrat.

La plus haute ni
nécessairement

:vo
fe à

le son- «lessus désigné
les soimitasii 

refusent ou m Une prompte attention 

toutes a d'aire* A moi confiées.
accordée A

zT, Ai
Tel .1.

partiel'*"" Produits de toutes Especes, Fruits,
ETC

res pour garnitures 
j*as piqm-es des vers 
Ottawa, ils valent la peiu 
MA LO, BEAUVAIS A t noiiinnt

«buts ETC.
—I. A BEAUVAIS 

réal. maintenant associé 
MA LO, BEAUV 

invite toute spécialement 
et ceux qui ne l’< 
rendre visite.

Ayant ltti-i

quand 
Malo,

trer en fai

"do le la
A vhiMpiv s..nmi.s-ion «loi 

s les signatures «-oui
lisul'lcs iHinseiitaiit

jours qui 
telle soin Capt. W. IVIcCAFFREY.

Manufacture diMes en Laine
‘S l'cspoll- 
s «le l’are

rsonm
join plisse

nème fait 
dans le ino

tous les avli 
is de juillet 
jciété avec M. K. X 
«lu public «l'Ottawa

hats avec 
dernier •une autre soumission

toge
il est entré en s«

A bien connu
lent que nous aurons a vous mon- 
t d’étoffes pour vêtement «l'Hom- 

ra jias surpasse par aucune autre 
En passant sur la Rue SPARKS, 
No. 143.

DEWM. I*. LETT, 
Oreflier «l«- la Vil

déjà IMEW-EDINGBUROH
Ottawa, (> Décembre, iss«i Ia> Housigné offre maintenant leurs

Tweeds et Couvert»»maison, 
arrêtez au

ont obtenu le prix «le la médaille, A 
spevtion publique, et A «les prix qui dé

lient compétition
AV U ne escompte libéral est aveordée au

commerce.
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i—Un assortiment complet en (’ujmtH, 

Manteaux, Dolmans, Circulaires, Casques, 
Manchons, Collets Russes, Robes pour

is, Mitaines etc, le tout a 
lent bas chez Joseph Coté,

i lunce u vu av.iir
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!

y", •'

j:«ture, Souliers moi 
des prix 
114 Hue

W. tycCLYMOfJT & Cie.extrêmeii
Rideau. g

tx Debentures a Vendre—I)e $3,00 A $10,00 par mois suffisent 
pour acheter un piano chez A et S Nord 
heimer, 67 rue Sparks.

sfl
\ Vi ;® n !■ s SOUMISSIONS a,II,'» 
V 7 Uh,-,«m an soussigné et portant

A l’viiilo# Soum siion pour Dé- 
lie ni m en seront reçues par la 

• la Cité d'Ottawa, au bureau 
lu Vit*-, jusqu’à VENDREDI, 

jour «le Décembre, IHN'.t. A trois 
-s J». M., pour l'achat «le $12,107,10 «le 
nturva pour AmélioratioiiH lamales A 

10 ans et de $5,100 A é« béance 
•lits règlements, dont 
nt fournies sur applica 

r «le la CiU 
u turcs ci «lessus 

pour cent par

— Allez chez CURRIER, 188 Rue Rideau 
et 116 Rue Sparks pour Cadeaux «Ici 
Chaises, Tables «le Fantaisie, Sidelx 

e de salon et de chambre A cou 
1 «clics et Slei 
Nous vemlons

An :

=1Sett
bons pour irporatton «l«

1 I «lu greffier «le I 
le 13. im

ght A m 
is a lion

turcs pot 
Enfants. marché

?â he
Débvl 

i écll'-a
* '«'• 20 -, . .........
« les par tien lari tiw 
: lion

Institut Canadien Français «le

au taux de cinq 
lile par semestre

Ir.
portent interet 

année, paya-

çucs soit pot. . 
lite émission ou jMiur une 

faite de la Banijue

OUVERTURE SOLENNELLE
kjA o'b| Adelaide . C. l'ocburk t'i t o., i 8t Enst. Toron'o. Ct.a « .DES y es soiimiHHions seront rc 

totalité «le laCODBS LITTERAIRES || , partie et la livraison se 
«le Québec à Ottawa.

1 .a plus liante soumission ni aucune autre 
lu'-ccHsuircnieut acceptée.

i"uy. iis 4«rau. ui.u Joli#

DE LA
WM. I’. LETT,

Greffiei «b* la CitéSAISON 1889-90.

JEUDI, LE 12 COURANT,
Ottawa, fi lh'ucilibre, 1889.

A 8 Heures P. M. Précises. ACHETEZI
Le Home ComfortPROGRAMME MACHINE A LAVERIMPORTATEURlo. Piano 

2o. Chant 
Di

...M. le Dr. Valade 
..Quatuor Alb.ni

............ le Président
. . Ma ’/ime D. Smith 
M. Thomas Vhajmis 

tuor Alban i 
MM. Del- 

[leau et Marron

3o. N -cli«dé le droit d jiaterile, d- 
hino à la or, de 
sommes maint t ant prêts 
bines à «le. condit otis «le 

Achetez le Tordeut 
Nous solliciter * 

re manu- 
No. 85 et

4o. (J 
So. C 
6o. Chaut 
7o. Opérette J£. .

resi,eulu« u cmuiit une visite n no> 
la tur ft i not sall°s «le vente 
87 s ir a rue York. Ottawa.

Joseph

e ces ma■ DE
les deux Aveugles. lies

lard c’« Kt m'illeur

ADMISSÎN 28 Cfs. m
T. R. SHEA et fils

U lan. Hpt.

CAJ^TAZDA.------ Coin des ues------
Au >IHAdel o dinerenta gn»rem de

Ve** BALANCE:
||1 A^ Ig ---

PALANCt

MI.„NCiy^
1 -

A fi«1 ‘.Il Pit'llIII a .«■
0

OTTAWA iBALANCE
*' i

'7Urine* <Texposition améliorée* [Show 
Cote*), Tiroirs à argent.

Peint» res pré paré c s, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u 

Huile, 
Etc.

Contenus et «mille ue Boucberw

Ecrive* et Informez-vous de nos CONDITION!» 
DK VENTES et «iemandez une lifte i» prix- 

ri’ad rer-er A

C. Wilson t FikFERRONNERIES -
16, RUE ESPLANADE, 16X enerq. ouL’une des pins anciennes maisons com mer 

61 alee «le la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée» eons le rapport «les bas prix de la 
localité des articles offerte en vente; N. L. A N DR Y

McDougall & Cuzner
Enseigne de la groeaefTarrléret,

lMunibier Sanitaire

PifeUfe ii’i.rUILSa 6AZ.
Et à É«»f Chaude, Eté.^TICLES

'eiulie en General
- MAGASINS

128 BUE H1DKM), OTTAWA
«r-FUX MODERES

RUE SUSSE! El OUÏE, CHAUDIERE.
1H10.74P,

ÎJ
I

LA PLUS

Grande ManufactureA met ifain<‘8. 
Anglaisé 

l'jvossaiscè

830,000,00Beaudin, fille du Dr Beaudin, de Hull, a 
pass.- un examen qui, au dire des personnes
présentés, est le plus brillant qui ait été su
bi ici. Mlle. Beaudin a obtenu tous les "BUST
points et une note de haute distinction. F. 
le a facilement remporté le diplt 
Modèle. Mademoiselle B lain-lie est à ter 
miner un brillant coure d'étu.les au couvent 
do la Congrégation N. D.. rue Gloucester A

BOTTES ET SOULIERS MAINTENANT VENDUS 
_A_

«l’Erede

AU No. 61 RUE RIDEAU
«'ear de pelle#

(Présidence du juge O'Gara)
I^i vente commencera tous les soirs 7,30 hrs.

A. B. MACDONALD, Encanteur.
P.s.—Durant le jour les marchandises sont vendus A des prix réduits.

M. Fellon, ivresse, $2 et $1.
Louis Ponaan, désordres. $10 et $2. 
Chs Daly, pour assaut, r: à demain.

les, hier. Vest un# bonne note pour la mo
ralité de notre district.

—On posera d’ici à quinze jours le nou
veau conduit qui doit relier, le tuyaa 
principal d'égoût à la rivière.

—Le tempe s'est remis à la pluie. Il y 
avait même nu soupçon de verglas ce matin 
Voilà, certes, une première neige difficile à 
“ réchapper. ’

—L'aceideut de voitures et de personnes 
près du marché By, dont nous parlions hier, 
coûtera à M. J. C. Edwarela près de $300,-
00.

—Un tournoi d’échecs aura bientôt lieu 
entre M. M. Thériault et Stewart. Lee 
recettes d’entrées seront consacrées à la cha-

—Les soumissions pour la pose du 
veau tuyau seront|ouvertes demain. C'est 
un contrat d'environ $40,000,00.

—Demain soir, à l'Institut Canadien deux 
amateur distingués d'Ottawa interpréteront. 
Les deux Aveugles, bouffonnerie musica
le d'Offsnbach.

—Poar gants de toutes sortes venez direc
tement A l’ancienne et solide maison de gan
terie" C’est l'Imperiul Warehouse.

—H y a eu dimanche dernier à l’église Ca
tholique de Fallow field douze publications 
de mariage.

—Les bouchers disent que les bestiaux 
d'abattoirs commencent a se faire rares 
dans le district.

—Pour gants de toutes sortes venez direc
tement à l'ancienne et solide maison de gan
terie. C’est l’impérial Warehouse.

—On dit qu'en plusieurs endroits on offre 
en vente de la chair d'écureuil bien que les 
délais fixés par la loi soient expirés.

—H est maintenant certain que Mdmc 
Smith prêtera son concours demain soir à 
l’Institut.

—Pour gants de toutes sortes venez direc
tement A l’ancienne et solide maison «le gan
terie. C'est l'impérial Wareeousc.

—Le dîner que donne demain M. 
l’échevin O'Leary est le paiement d’un pari 
sur un concours de tir avec M. Bortwick.

—M. St George, de l’hiîtel St. George, 
s’est démis le bras dans un chute.

—Il y a eu A Ottawa, en novembre, 95 
décès.

— La quête du denier de St Pierre a com
mencé dimanche dernier dans quelques- 
unes de nos églises.

—Un nommé Dulxiis à l’emploi de M. 
Lafontaine du chemin de Montréal s’est fait 
blesser par une taure et son état inspire des 
craintes.

—Les chemins des campagnes environ 
nantes sont redevenues impraticables et le 
commerce est dans le marasme.

—Alex Potvin, de la Basse-Ville a passé 
à travers de la glace du Canal vis-à vis le 
bassin Harris et a failli se noyer.

- - La voiture de M. Bate a renversé deux 
«lanie , hier soir, sur le pont des Sapeurs.

—Nos sports ont appris avec une véritable 
douleur la mort du champion des rameurs 
du monde,

—J. B. Lavigne, de Hull, est tombé dans 
la rivière hier et est resté plusieurs minutes 
sous la glace. Il a été sauvé par M. M. Zé
phyr Gravelle et Fabien Deneault.

lequel on fondait tant d’espé-

Hf union
Ce soir, à l’archevêchée il y aura assemblée 

de la Société de Colonisation.

Clll en perspective
A la prochaine session de Québec, Buc

kingham demandera une charte de cité.

Anlr# fronde
garde contre une 

femme qui se prétend autorisée à recevoir 
des souscriptions pour l’Orphelinat proies"

On met le public

IMvIdende
Les actionnaires de la Cie de la route 

d'Ottawa à Gloucester vont retirer un divi
dende de sept pour cent et il restera une 
réserve très respectable.

A l’honiioi
Samuel Généreux, voyageur «1e St Barthc- 

lemi, est mort à l’hôpital A l’âge de 70 ans.

Notre chapitre
Demain aura lieu, à l’Archevêché, la pre

mière assemhlite régulière des chanoines.
A Hhrs a m. les chanoines chanteront en 

choeur Tierce et immédiatement la Grand’- 
Messe sera chantée par Messire J, 0. Rou
tiner V. G. Archiprêtre.

I/Immacnlée Coneepllfin a la P rot see 
du Nacré Cœur

Le Chœur de l’Eglise du Sacré Oeur a 
exécuté dimanche, jour de la fête de l'im
maculée Conception, la brillante Messe de 
Deitch avec accompagnement d’instruments 
A cordes. Les solistes ont été Mme E. Smith 
et Mlle Emond soprano ; M. Eugène Belleau 
liasse et M. E. Dupuis ténor. A l’offertoire 
M. Edmond Gauthier a chanté un magnifi
que Ave Maria.

t’nlon Rt Jeacph
Hier soir les membres de l’Union St Jo

seph ont tenu leur séance hebdomadaire. 
L’assistance était assez nombreuse. Le prési
dent an cours de ses remarques a fait allusi
on à la jolie démonstration prépeœée, l’autre 
jour, par la C. M. B. A et à l’accueil chaleu
reux qu’on lui avait fait en sa qualité de 
président «le l’Union St Joseph.

FsseralllM
Les funérailles dn regretté M. Bronson 

ont été grandioses. Les porteurs du poêle 
étaient M. M. Perley, M. P., J. R. Booth, 
E. B. Eddy, H. Robinson, Geo. Hay et le 
shérif Sweetland. 250 voitures suivaient. 
Le maire, le Conseil et dee députations ou
vrières étaient dans la suite. Plusieurs édi
fices portaient des décorations funè
bres.

Le 12 novembre dernier devant le bureau
dee examinateurei Mademoiselle» Bltro-hv

j|g|

Total 1112

CHRONIQUE DU JOUR
1CI.ET AILLEURS

La brèche au garde-feu du pont des 
peurs a été réparée hier.

Séance du comité des Travattic Munici" 
paux, ce soir.

Il n’y a plus un pouce d’ouvrage à faire 
au nouveau pont des Chaudières, dit-on.

Contrairement à la nouvelle lancée, l’au
tre jour, les imprimeurs du gouvernemen t 
ne travaillent pas encore le soir.

—Le juge Mosgrove a 
gants blancs à la Cour de

PETITE GAZETTE
VENDRE—Un piano neuf 

n manufact ure Hein tx man. Vendit i 
le#, s'adresser an bureau du Canada.
A sortant de la 

one faci-

* vitre*. SNA,

qui owt dea doré- 
dé H A. A. Adaes

l’Marener k A. E. L 
rtse Nshmx.

â VENDRE—Un bon engin «le æremde-maih 
M de 3 vheveaux \apeur et une chaudière 

S’adresser au bureau «lu Celle 8 chevaux

N DF.MANDK. Un jeune garçon pour 
porter le Canada A Hochent rvi le. S'a

dresser au Bureau
0
4 VIRAUX MK RES—Le «Sirop Calmant 
A de Mme Wlnalow ’ devrait toujours 
être employé quand les enfante font leur» 
dents. Il soulage immédiatement let souf
frances de ces pauvre* vêtit», produisant vd 
sommeil naturel, paisible, en lainant «tiens 
relire le douleur, et les eu ne* chérubins 
l'éveil ent aussi « brillan.a et frai» qu'un 
bouton de roee.” Ce sirop est tr«V«-*gv6aV'a 
su goût II apaise l'enfant, amollit a«« 
cives, enlève tonte douleur, fait 
les souffrances intestinales en 
gestion, et est le meilleur n«iu 
contre la iiarrhêe, soit qu'elle | 
la dentition ou d'autres eau 
oente la boutiille. Aves contiance 
mandes le « Sirop calmant «le Mm* 
low ” et ne prenez aucune autre prépara-

trahidisparaîtra 
riant la di-règl

uè-lo conn tr i 
mrrienne «le 

uses. Vingt-cinq 
contiance e*. dv- 

e Wi

Un très lu torn*S irillte
»ant pam,i 

Iraité
hint il1 «ailé «I • VU |i tg *»,l:it
sur .a Surdité, Hruils dans latulé

7éle Comment vous gimrlr vous-mêmes 
ut ches vous. Fort I ra n 
Dr Nicholson. 30. St .1

0 cts. A«lr 
M ont real

VENDEUR DEMANDIv 
Vaffaires dans le Canada <l« 
notre réputation vt notre 
sont bien établies. Nous 

a dépenses «l««s le «leb 
sont. l'as Iwwoin d'ex

Faisant des 
puis, 30 ans,
responsabilité 

salaire£satisfui
labié.

PScnce pivt 

nos i'on*l iti 
avant d

erclalos «le 
m, Wiman * ('le., 
s d'affaires, ou hun-

qvi sont très libérales 
en i*ngat «ment 

UicrrtkKNOKs 
Bra«lstre*et ou

entrer
autres mais

les bomini 
(’olborne. Ontandaril

CHASE BROTHERS COMl'AN’i
PKPINf.KISTt:

Coi.nouNK

A, B. MACDONALD
C'RI.RRKX RMAvrr.ru

BAHti.iqvr.

Vent*- A commission, me 
son, propriétés immobilières etc, etc. 

Satisfaction garantie dans tous les cas
d’expérionee le place A la 
«le la ville.

»a plus gramlc cimtnlenoe olwvrvi'e «lan* 
les transactions.

ubles, effets de

amii'os
ourtiurs

Adresse, Bureau 47 rue Bidcati.
Domicile 253 rue Nicholas.

A ISONS A VENDUE Sur les rue* 
Stewart. Théodore, Waller, 

ege Avenue, Lisgar, Cooper, 
Wilbreid, Neville, Alice, Ann.

M111 King, Daly 
Nicholas Coin
Cmnlie laml

h, St I’at rice, Mur- 
k, George, Ill*Ivan, etc. 

S’adresser A A. B. Macdonald.
47 rue Rideau,

Elgin, r lorence, < 
ray, ('«bourg, Y01

Deux cottages stir la rue 
Centrale, à Kl minutes «lu

V EN 1 Ht E. 
VilleA Ali« 'ii,

S'adresser a A. B. M «««loua l«l, 
47 rue Rideau.

1 VENERE
M ret classe, bonne résidei 
blés etc, comlitioiiH faciles

Une houilangerii» de premie 
remises, éta

S'adresser A A. B. Macdmialil,
47 me Kideuir.

â VIS -Si Vous désirez vendre par eue 
n votre ménage.d’uno manière avantageuse, 
adressez vous A A. B. Muudonald.

Encanteur de sa Majesté,
47 rue Rideau.

VENDRE. Deux tables «D- billards, 
Billes pour table de two/, « haines, Bu- 

. Peintures, Une salle de billarels 
aussi une salle A louer.

A
aid,

47 rue Rideau.

4 VIS. Si vous avez quelqu'objet 
Iî pour argent comptant ou a échangée 
scz votre adresse chez A. B. Macdonald.

47 rue Rideau

«S'adresser A A. B. Maeihui 
Encanteur et agent «1

a vcmli#

Pour argent comptant ou A 
poêle “ l’i osf-'ott " 2 iMsdes 

Ile, 6 poêles de fiassage, 3 pis h-s «le cui 
2 issues imitation «Te chumihé, 2 ré- 
irs à l'huile A la Salle d'uiu.-an M110I0-

A vendue:,
éehatiuer Unf

47 rue Rideau.

LIVRES de CREDIT

rvES soi;miss;
I Vie soussigné d'aujf 

jour de décembre, 1889 pmv 
vre «le Crédit à collecter «le I

JOSEPH EUGENE BELLEMARK 
jiiwpi'à tout récemment «le la rue Sussex, 
Ottawa, en qualité de .Marchand-Tai Men r. 

Pour détails et conilitions, s’ailresser A

IONS seront reçue* 
furd’hui 161

r l’achat du Li
la succession de

JOHN SWEETLAND, 
Shérif

Au Palais de Justice, Ottawa

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour
Balle de Billard, Siion de Barbk-r et H es’ 

taurant annexe.

Salle à Dîner Spacieuse."

30 Jolies chambres à'coucher.

Une enttèe princij a «; et deux entiers

E< airé par la lumièie électrique in an- 
«Jescente.

$1.00 PAR JOUR
NOUVEAU ST LAWRENCE HALL 

€«li dw rur» ttldesu et Nlcbel*
L. LABERCE —propriét irr

AVIS AUX SPORTS

•HOTEL BISSON
À Moitié Chemin, Route d’Aylmer

tiqwun. Vins H Cigàr, d» 1er». Qualité
«U rot. 3 ni

L

LE

CRIMEDECHABTRONS
Tel est le titre du feuilleton aussi 

émouvant que moral dont le Canada 
(quo’idien) et la Vallée de VOttawa 
(hebdomadaire) commenceront 
pen la publication 

C’est une œuvre de choix, à la 
portée de tous et bien propre à tuer 
ja longueur des soirées d’hiver.

Qu’on se le dise et qu’on l’appren
ne aux amis et aux voisins pour que 

n’en manque le corn-personne 
mencement.

LES ECOLES SEPAREES
Sieur# imiiorlente

Le Bureau des Ecoles Séparées a tenu, hi- 
sa séauce régulière à laquelle assis ■

taient : M. M. Lusignan, Enright, Morel, 
Pinard, White, Gareau, LarueMau ton,

Frechette, Caücy, R«tt«;, I>«® et Sim».
On a d’abord lu une lettre de l’Inspecteur 

scolaire Donovan critiquant la pose d’affiches 
dans les classes où il est dit qu’on refusera 
l’a-imission dee enfants qui ne paieront pas
d’avance.

Cette lettre est confiée au Comité Admi
nistratif.

M. Donovan fait aussi remarquer qu’on a 
découvert durant la visite des syndics un 
instituteur qui n’était pas qualifié.

M. Napoléon Proulx, par l’intermédiaire 
de l’avocat McVeity, proteste contre le ren" 
voi de ses enfants pour n’avoir pas payé d’a. 

la contribution mensuelle et dit que 
enfants ont droitpayant la taxe scolaire 

à l’instruction./
La démission de M. A: A. Adam est ac-

Mais on refuse de prendre immédiate
ment en consi lération celle de M. 
qui veut se retirer bien qu'il ait encore le 
droit de siéger un an.

Une lettre du gouvernement d’Ontario 
demandant où Mlle Curry a obtenu ses di
plômes est lue.

On décide de fixer le lendemain de Noël 
pour la nomination des candidats qui aspi
rent à devenir membres du Bureau.

M. M. White et Fréchette ayant proposé 
des condoléances au sujet de la mort de la 
mère du Commissaire Smith, le Bureau de
cide de faire parvenir les résolutions à la 
famille.

Les personnes suivantes agiront comme 
Officiers-Reporteurs aux prochaines elec
tions de Commissaires d’Eoolee 
X. Lamliert, Quartier Centre ! E. H. St 
Denis, Wellington : Finlay, St George ; J. 
Gunu, quartier Ottawa ; I). Doonan, Victo
ria ; A. Hunter, Rideau A. D. Richard, 
dans By et J. Egan à Dalhousie.

Et l’on ajourne.

M. M, F.

CONSEIL DE COMTE
Le Conseil «lu Comté de Carleton a eu sa 

première séance hier.
On a décidé de faire déplus amples répa

rations à la Prison afin que le chauffage 
coûte moins cher et de chercher un moyen 
«1e faire travailler les prisonniers avec plus 
de bénéfice pour la caisse du comté.

Il y a en ce moment on prison 24 hommes 
et 4 femmes.

Avisa été donné qu'on demanderait sour 
le comté «1e Carleton un magistrat dé police-

L’état financier est bon et d'excellents 
placements <>nt été effectués.

Le régistrateur Coffey demandent plus 
d’accomodations ; la pluie et la neige détério
rent les archives, dit-il.

On lit une requête de M. G. Armstrong 
demandant q'on le nomme magistrat du

Après la n'ception de plusieurs requêtes 
et rapports d’un intérêt local, on a ajourné.

LE MONDE SCOLAIRE
Un total «le 2U53

Voici le rapport mensuel de l’assiduité 
écoles séparées pour novembre.

CLASSES FRANÇAISES

— 428De la Salle 
Brébeuf
St. jeaRte.
Charron
Rideau
Youville
Guignes
St. Anne

S te. Familles,

— 185
26
16
36

— 419
— 202

117
ss

Total 1840

*
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Pnsoignant convenablement son 
■ corps, chacun peut jouir d'une 

bonne santé et atteindre une heureuc 
vieillesse. La plupart des maladies 
proviennent du sang, c'est don 
voir le plus sacré «le chacun 
veiller le fonctionnement. A 
de recherches consciencieuses et gr 
A une longue expérience nous avons 
réussi A composer des remèdes propres 
à purifier et à fortifier le sang d’une 
manière sûre, prompte, à l’abri de 
tes suites fâcheuses et à conserver 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthcxle curative est reconnue comme 
excellente et a été distingm-e à plu
sieurs reprises nar des r «'•compenses ho
norifiques. Nous traitons toujours 
avec succès (sans mercure) «.-ertaines 
maladies provenant du sang corrompu, 
les tristes suites d’habitudes secrètes, 
en outre les états de faiblesse, les ma
ladies de la peau, les plaies même les 
plus invétérées, les dartres, la chute de 
cheveux, la goutte et les rhumatismes, 
ainsi que toutes les maladies de femme. 
Par notre méthode spéciale nous élimi 

«lifficultés le ver solitaire, 
chez les enfante, dans l’espace 
heure. A l’aide de nos banda- 

fectionnés d’après les procédés 
plus nouveaux, et grâce à un traite

ment topique les personnes affectées de 
hernies arrivent à une guérison lente 
mais assun-e. Nous acceptons toute 
lettre confidentielle contenant la des
cription détaillée de la maladie et ac
compagnée d’un timbre d’affranchisse
ment pour la réponse.

Officia "H

•ne le «le

ÏÏ.

nom 1 uu

<Vude
gm,
les.

lygiea” à Hambourg I 
(Allemagne. )

JFfSSIONNELLES

PIGEONY. WARD,
AT ETC

ARIO CHAMBERS Otuw PIBEffl&ROUTHIER,
S Nolalrr, rie.

>69 Rue Sussex
Rideau, Ottawa, Ont.) 

avec avantage spécial à
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14 rue Metnlfe, Oltawi, Out La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dims l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que vous avions aupa
ravant, de sorLe que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pou*-
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iLLINS A toujours 
en maine 

clés de mode 
gton, Ottawa

Ici s’étale le vrai COQ A DOO
DLE DO. D’autres peuvent imiter 
ou copier notre genre d’annonce mais 
cela n'empêche pas le Coq de Wood
cock d’être le plus huppé et le pre
mier.

complet d’arlic 
HO rue Wellic

KËRftJQAiM
HER SANITAIRE 
ecommandé pour le posag 
areils de chauffage.

1 LYON. OTTAWA
8TKWAKT C’est pn volatile d’un rare coura

ge, qui ne capitule jamais ; il est le 
sincère ami du sexe faible, mais l’en-

envahissent son domaine. Aisément 
apprivoisé et assez bien éduqué pour 
pouvoir devenir “ Equal Rightist» ” 
et ce qui n’est pas le moins il peut de
venir un perturbateur de l’Organisa
tion Nationale de Québec. Mais 
qu’est-ce que cela a à faire avec nos 
Xmas et Articles de l’An : Articles 
de Modes choisis, Chauds Gilets, 
Chapeaux à bon marché, Ulsters et 
Blouses, Articles en laine de fantai
sie, Casques et Boas en fourrrure, 
Jupons, l ïnafnre etc., etc., le tout à 
des prix IRRESISTIBLES ?

ivincial et ingénieur civil, 
t» d « la pharmacie Mao 
WELLINGTON redoutable de tous ceux qui
HeLK&N & 8US:.r
avocats;
roenrenra, A renie Parle, 
*, Bfolwlree, Etc.. Eté.
JE ELGIN, OTTAWA, 
rant le Rufsel.,,

.EPROHON
DUITEC. .
VICTORIA CHAMBERS 
toge, chambre No
404 ihp Daly, Ottawa)
SCI R GAGNO v donne le 
îoy-n d’un REMEDE SAl. 
décou verte importante roar 
e Oeiheire. font le monde 
pas nue st-u e maladie dam 
a’11 y ait nne racine ou an 1 
Krir. PioroesBue Geexor,

Mesdames, sauvez temps 
gent en allant où il n’y a qu’un prix, 
chez WOODCOCK.\SOJN«fclîlE

rilvRS et FLEURIOT
toaur remeaoe., Jerllnlêra 
laqui i •» d»a * ^1 «ate< a 
a vre «1 n tear- a «ur oér4 
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Il avait su contenir leur impatieu seur au courant à lui explique 
usages non seule ment du biruau d-i 
placement mais encore de l’hôtel 
garni qui en était l’annexe ; il avait 
a montrer ses registres d’inscriptions 
à livrer les rubriques à donner en 
fin les moyens de se servir du fonds 
qu’ils avait vendu.

Ges occupations et quelques visi
tes dans la rue a des fournisseurs 
priient la journée et U était 
plus de quatre heures lorsqu'il put 
faire changer ses bagages sur ti . 
c bar qu’i avait envoyé chercher et 
parti après avoir souhaité bonne 
chance a celui qui le remplaçait.

Désormais il passait à l’état de i- 
quide de souvenir. Et déjà sur les 
plaques de la port» ou lisait : J. Ro
binet successeur de B. Mascarot.

Pour *ui en homme qui sait l’in
fluence des petites circonstances sur 
1 ■ grands événements il se fit c in
duire au chemin de fer de l'Uuesl e, 
prit place dans un tram qui partait 
pour Rouen.

Il se défiait il pouvait être épié il 
tenait à meltie toutes les chances 
de son côté prétendant ne laisser au 
cune trace.

A Rouen seulement il osa se dé
faire des malles et des i-ff ts qu J 
apportait et encore ne fût ce pas 
sans avoir tout laceré,et rendu p u 
sait il trop micoonaissab e pour 
qu’on pût jamais en tirer une preu
ve contre an.

A Rouen enfin il laissa la longue 
levite li barbe et lunettes du pla
ceur. Il y anéantit B. Mascarot 
comme il avait déjà détruit Tan lai-

THE que notre artiste n’a r çu auc me 
visite et il’a pas éc it une ligne de
puis quinze jours qu’il repr.s con
naissance.

L honnorable banquier haussa les
épaules.

— Vrai docteur fit-il je t’admire !
Tu seras éternellement jeune. 

Quels smt les amis d’André. M. de 
Brenlh-Faverly ?... Voici la saison 
des courses, il ne bouge plus de ses 
écuries. Mme de Bois d’Ardon ?... 
les modes du printemps suffisent à 
remplir sa cervelle. M. Gandelu ?... 
il a assez à faire à se préoccuper de 
son fils... L s au très ne comptent

— Et le jeune M. Gaston ?.......
Il s • si rendu aux b urnes raisons 

de Tant irie guériss ur, mou am, 
il s est réconcilié av cia mible Ro

et tous deux sont partis pour 
Floeuce.......

ENTREPOT DE MEUBLESl.'HOTEL ■ CUSHINGCe n’est pas. répétait-il invaria
blement, en faisant du bruit 
des masses qu’on prend du poisson.

L'événement prouvait qu il avait 
eu raison d'attendre.

Cette fois pjiir la grande partie, 
la plus importante la dernière, la 
ténébreuse association avait été 
forcée de s’exposer au jour et de se 
découvrir.

Déjà on pouvait établir que le 
chef celui qui se dissimulait sous 
une triple personnalité eta:L'instiga
teur d’un meutre.

Mais ce n'était i ien encore.
M. Lecoq ne voulait pas utiliser 

si ce fût sa découverte, il avait juré 
qu’il prendrait tonte la bande.

Et ses investigation, avaient été 
si secrètement'conduites, la trame 
dont il avait enveloppé les associés 
était si subtile qu’ils ne se doutai ut 

fde rien.
i G. Mascarot était irrémiss;bîement 
! perdu au mome nt même où, plus 
que jamais, il se croyait sûr du 
sucres

Dès le lendemain ue l’accident, il 
ava t adressé a 1t préfecture de

-mrTTTT T TrmrVKT , t-olice une belle fcttre eu il itênou- 
'J -L-L-j-l—i-E1j-LL_p_in çait le garnement et donnait assez

L;—d’indications pour qu’un pût le 
! retrouver aisément.

— loto pensait-il ne manquera 
pas de dire b1 lô'e de Tau laine;
mais le bonhomme n’existe plus et 
j ■ défie bien qu’on le r;ssuscite. 

i Et en effet le matin môme il avait 
allume un grand feu et brûlé jus
qu'au dernier til lu défroque imtnon 
de qu’il endossait quand il jouait 
pour ses opération le personnage du 
vieux clerc d’huissier.

11 riait tout seul de l’infaillibilité 
de sa ruse tout en regardant tour
billonner et s'élever la fumée Jépais-

a ii tou r.

MEÜBLSS ! MEUBLES !

$0DïEiüX BT A GRAND MARCHE
M. Arthur Cushing, 

bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque le 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ’’ -ur la rue Nich«*- 
las, vient d’ouvrir sur la ru 
Sussex, un sa on de première 
classe,où il tien Ira toujours des
rtOlYum ,1K HAS n j- 
: USSR — Toiijo irs en 
tnahisilds Cltiit:, d 
première marque Ameublements de SALON, de S VLLI5 A MANGER, il 3 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
— et tous les PRIX, chez --------OIL Hell v; & cil

No. Sia Rue Suhhov. '*

MEUBLES 3tRüU$ & CAMPBELL(.1 continuer}

CO Le plus gros et le pin i beau stock «le a 
ville. Sets <te chambre à coucher! ets de 
aloo, chaises, tables, sofas sideboard-, etc.

Meubles lits Kn ler Garten à .feaprix 
qui délient toute corn t-titio.i, B-Kg.ru- 
offerts dans to tes le.- lignes, tables d’ex
tension et lits à r ssorls de première classe, 
et toutes esp ces d«j fournitures d’a parte 
mente. Une visite est eoliieit e chez

DE PREMIÈRE CLASSE Gûtte ancienne eu uuuorablô maison de meubles, d’Ottaw *, 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.M. JOSEPH SENEGAL dé

sire anr.cncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
tous genres pour son écurie de loua- 

"il tient aussi des chevaux de

LES

ESCLAVES 10 Pour tV-iit Te Redaction ;ar tout Achat kg Ait Comptaa.ge et qu 
première classe â. i'v. OLIVERDE PARIS
PENSION DE CHEVAUX 2»2 A 2D 4 Rue Wellington

The Wellington Furniture

ÏPAR
EMILE GARORIAU

Et quand le lendemain .1 rev ni M SENECAL dfeire aussi an. 
ru.i Moutniai Ire a la maison d-i ban- |noncer qu.u est pr6t à recevoir «, 
que chez lu, ou ,1 avau annonce un - ion certainFnombrcdechevaux. 
p« H voyage une ae ,1 m maualile ()n cst aM1|rd „.àcette écurie de 
rubs,sia,t de» trois qu ,1 avail annul- ns, no5 cheva^x so„tsoignés judi- 
tuuément animées pendant plus de I1 , h 3, .. i. , , u i , ccieusement et traites avec douceur parVhlgl aus, cei.e.de Mar., , R gai e de„ bien cntendues c, sous

M “te de M-scn<-
.■homme à la figure glabre et à la j cal lu, même- 
tête chenue.

HARRIS & CAMPBELLAux Pel itrss .-t au “vine e Sée-; aiDEUXIEME PARTIS

Tapisseries, Peintures Huiles, etc.
Kraiwle* vllrw 
(Pluie U1»«h)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND!.

JOHN SHEPHERD
227. ltue Itiile iu, Ott.iva

LE SECRET DES CHAMPDOCE Coiil (les I*U>‘S OVonuor et iiueen. (Près de la rue Sparks)— Gherch z, mes petits amis, 
murmurait il ; cherchez bien, voici 
le complot de Toto qui s’wapore.

Tan laine envolé en filmée par la 
cheminée, restait à faire prendre la 
même route à B. Ma carol.

La tâche était.plus delicate.
Le clerc d’huissier était un vieux 

nomade, sans feu ni lieu, personne 
ne devait s’inquiéter de lui.

Je »x»we le*Suite
Le tour d’André venir, le docteur 

lui apprit qu’il axait feulement une- 
épaule démise, le bras gauche cassé 
en deux endroits, une immense 
blessure à la têt-, et que son corps 
n’était qu’une contusion...Et il le 
félicita d’en être quitte à si b n
marché. B. Mascarot ne pouvait pas dis-

Le jeune peu,tri, l écoulait à pe>- paraiVre ai„si . n. m,«carat était 
ne. Avec la raison, le souvenir de van homme é p.,y.„u régulière 
bab,ne lu, revenait, et ,1 se deman- me|lt Ior, *loVl„. t, d-asl. , 
da.l avec eflro, ce qu , allait adve- impusilioi» onleaminiv
mr pendant qull étau là cloué dan» el „„ t dans le ni-
S0JÎ V' • ... , ... u gérait un établissement pro pè-

Cette ,nq,’,étude poignante lu. £e pour je Dia„ ment .les do- 
arracha» d.s larmes, quand U rit „le»iiqu-s des deux sex » s, dispa 
»e détacher d„ groupe de» “cara rll,0ll4 eûl fiit „.ll8uliü„ „„ ,(,t 
bous et s avancer vers lu, un gros ^ et la police su tut émue, 
monsieur à énormes favor s roux, , plu, simple étau d, 
portant une liante cravate fila, cl, rf cuurl‘. a unu ,mse en scène de 
et un chapeau de forme surannée, ^ t 
et qu’on d vait prendre pour un de *' 
ces médecins de province qui, à 
tous leurs voyagea à Paris, suivent 
les visites des hôpitaux- 

Ge monsieur se pencha vers An
dré et murmura :

—Janouiile,
A ce nom, qui était le mot de re

connaissance dont il était convenu 
avec M. Lecoq. André ne fut 
pas maître d’un mouvement qui lui 
arracha un cri de douleur.

Je vois,reprit à voix basse le gros 
monsieur, que vous ne me recon
naissez pas.

Lejeune peintre n’eu pouvait 
croire ses yeux. L’art du déguise
ment haussé à cette peifection in* 
vraisemblable, devient du génie 

—M. Lecoq, balbuti a il.
—Silence, malheureux!., 

nous épie peut-être. Vite, deux 
mots. Je suis venu pour vous ap
porter la tranquillité a esprit,qui fc* 
ra plus votre rétablissement que 
tous les renié les. Uccup z.-vousde 
vous guérir, moi je veil! . Déjà 
sans vous compromettre eu ri, ti, 
j’ai vu M. de Mussidan, et je lui 
fourni
reculer de plus d’un mois le maria I tongueil el le cabinet du banquier 
ge de sa fille et de Groisenois. Il | de la rue Montmarte . 
me faut un mois pour prendre tou- Quand le dernier ch'ffon de pani* 
f.e la bande d’un coup. Vous, peu- er eut été enlev B: Mascarot mon.
daiit ce tempi, vous resterez ici....... ira à son lidéle B aumarchef une
On pourrait vous tendre un nou- j pila de briques el un sac de plâtre 
veau piège, el D.eu ne fait pas tous dans un coin. ^ 
les jours des miracles. Ici, vous 11 s’agissait de boucher cette ou- 
êtes relativement en sûreté, cepeu Ve tare ditli -il«\
dant, veillez......Ne mangez rien La besogne fat longue .et fati*
venant du dehors, à moins que ce- gante, en raison de 1 ur peu" d'ht* 
lui qui vous l’apporte ne vous dise blinde; cependant ils la immigrent » 
notre mot. Un vous dépêchera j bonne fin et le crépit dont ils re* 
peut-être quelque espion, ru parti z , couvri3ellt ;e briquetage ue pouvait
doncaânequi vive.......M Gan- ^lre qUe bi. n d-llicilement distinct

1 de l’ancien.
, . . . A huit heures „du matin, tout

voulez m écrire, s il vous subvient | était terminé, et pour le mieux, 
quelque chose d extraordinaire, |’oule3 ies traces de brigues et de 
adressez-vous au malade qui est à, âlre avai,.„t ,.u, et .e
votre droite, c est un de mes nom- pa,quet même avait été reciré, 
mes...Ce pauvre 1 àlot est tellement,] Alorg eut beu uiu s.èiie dechi* 
désolé de votre accident que je u ai

«le

JOSEPH SENECAL,Il u avait pas remarqué enroule,
un jeune homme fort brun, à Tue i n . , „ ... . _ ,,
vif, à la lèvre tno ueuse, ayant uOill tiOS KUGS YOPk fit DâlhOUSiO, Manufacture de Voitures

ROTALB
-V 'Stoutes les api-a ences d un commis 

voyageur habillar-l et bon enfun , 
qm ava.t fait le môme voyage que

■

.LFv'vi
lui. m S. LBVEILLE■ ea maladies de toute nature, pavti- 

■■ culii-rement les affectiona nei-vcu- 
aea, l’épilepsie, les maux d'eatomae, les 
bourdonnomenta d’oreilles, les osalgies, 
la surdité, les mau xde tête, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies sont 
infailliblement guéris par notre célèbre 

le rationnelle. Par une cure île 
quatre semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveilleux dans des cas 
d’asthme 
Prière <lc nous

maladies en 
«l’affranchissen

SsL-yiyRentre chez lui, après qu’il eut 
embrassé tendrement sa iiile bien | ~ 
a nié,-, le pr mier soin de B Masca 
roi, —e’tisl-à'dire de Martin‘Rigal,
—fut de courir à sou cabinet, à c 
mystérieux sanctuaire, dont la ci'- 1 
ne ie quittait jamais, où il passait, 
eu apparence, toutes ses journée, 
s.uis que peisoune, jamais, osà. l’y 
ail :r troubler.

L’à, le mur qui fusait face à -a 
porte d'entrée avait été mis à nu 
s ir un espace a?s z grand, plus 
liant que large, et à la place de la 
tupis-i-ne arrachée, apparais-.aU un 
lu iquetage gross: ère muni cimeiilé.

G’eiaii l’envers du lapide travail 
execute de liait dans la chambre du 
pivceur.

Il me faudra,murmura l’honora
ble banquier, finit mieux cette be»o-
glld grossière, passer par dessus Leg convois partiront de lag&re de rue Elgin 
une coucliH de p'âtre et recoller-du comme sait
papier sur le tout... train express de Montreal

Lu attendant, avec une adresse et
une promptitude txliùmes, H ram- 8.00 A-M. da^ïv^piïpr^rïïï 
assa soigneusement les plâir. s tiraild Trono & Coteau pour l’ouest et k 
tombés à terre Ut les jeta dans la Montreal »vec ten train du UrandTrunc pour 
cheminee, ou il les pulvérisa et leo l'K»1 et tiud Est, » -rivant là à n.so a.m.
mêla aux cendres. 4 P M train rapide avec «nie

il balaya ensuite, et se mettant a ‘I-üU JL •ML. à diner, arrivant à Montréal 
quatre pattes, il éplucha pour ainsi & 8.20 P.ir., se raccordant avec les trains du 
dire le lapi» bliu par Ol-ill. V.r^out Ct-nlr,! et duOrand Tronc pour

Buis, devant cette ouverture si , , 1 .
imparfait me,» murée, ,1 pou.,a b„„.

large carlonuier dont la destina" ; aventure, Moutrôal, avec les trains de l'Est 
non e.ait sui tout de masquer Celle ; et duSud.

. i , Char Palais Pullman sur les trains de mystérieuse issue, et qu il Ueplaç ut Montréal.
OU replaçait, autiefois, selou qu’l Un train quittera 'a gare du chemin Rich- 
sortail OU rentrait. mond à 7.43 I». m. et 4.S» p. m. a-- raccor-

Gela fait, apès s'être bien assuré , dant avec lea trains Expaess de Montréal, 
que tout était eu or.lie, il se lai-s i ! 
tomber sur son grand fauteuil de 
maroquin, eu pous.-ant uu soupir 
de satisfaction.

Aux angoisses qui l'avaient 
agite,succédait l’ultime et délicieuse 
conviction d une sécurité ab.utue, 
el une béatitude infinie s’epuiiouia
sell dans sOll àilie. 00 le lend .main matin.

AillSl 11 triomphait, s’applaudis— Des chars dortoirs pullman sont atti 
saut de sa ruse ut de so.taudice, aux trains entre ,'t'Hwa et Boston. Les pas-
q,m„i le. ,0 maul docteur ilor. b, SÛTCiK 
za entra dans le cabinet. Point.

—bh bien ! sceptique... luicia Leg 
t il avant que la pu. le ue fù.ref,- ' dkfoHto**11 
inee, dont ras-tu encore !... louches 
lu enfin le succès du doigt? Q .e 
me parles-tu de Baptislin et ü « 
hautaine...ils soul moits ou p uiôt 
ils u’onl jamais existe-

Beaumar se piouiène à cette 
heure sur le pont d’un iransalauti

Li-—*

PROPRIETAIRE."

S °xj o^ip/oVB^rnie^ \»»"î <1UP noaa avons fait ’acquislUon du {wsto d’affaires e

Rulkeya, e'c Eiant :-rrivant de Ch cago et dea autres rilles amérlc-ineg noua avons puisà 
de grandes connahsances dans not état, nous somme» en mesure de garantir e->t-ère satis- 
lacilon. Nos ouvriers sont tous des lus habiles et travaillînt sous notre lire-tion ; lej 
uiaiu 'aux employés on ta sst les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix 

Attention spéci île et promp-e à toutes commandas, tel est le système qus noui 
en pratique dans toutes les brauches de répations

CHEMIN DE FER

CANADA ATLANTIC” méthoi

PJ syd affect-ous pulin' 
s ailrosscr en pleine coi 

détaillées <lt

bas. 
■ m. ttoas

LA VOIE LA l’LLJS COURTE les ileseriptions
y adjoignant 
lent pour la h

un timbre 
•ponse.

Officin - '.iEA" à Haml/ourg I. 58 RUE DÂLY - - 19 ET 21 RUE STEWART
Montreal «t Ottawa c.)

L’honorable p aceur commença 
donc à raconter à loui vei ant que 
des affaires de famille des raisons 
de santé un gros heritage à l’iqui* 
der le foiç.iie.it de vendre son 
agence et de la vendre sui ’le’ehamp 
quit;e à être très CouVnt sur le

MOMAM K S iïUJ « Solution ff AntipyrineOTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES HOINTS A 

L’EST BT AU SUD.

Ua assjitimcit complut aux 
f-st . aranti te"!prix. Chaque artic 1-

le représente sinon l’argent vous a ra remis 
Reparations de mon:rua aveu Soin et dans 
les règles de l’art -:h z H NO 
No.30 rue Rideau, près du nont desSapeurt

RI5Z
En même temps, il cherchait un 

acquéreur, il )e trouva et en vingt 
quatre heures l’affaire fut entamee 
discutée conclue et signée.

Mascarot eut du mal 
la nuit qui précéda la pris-j de de

TROUETTEcie
CHEMIN DE FER CONTRE

Mie/raineti. Jffntiæ )!e Têt ■ Névralgies 
Coliques. Asthme, Thnghgsême, Confie 
Ith msuitisiue, Sciatique et DOULEURS en général.

Ci.I C’exlfier t'ANTlPYttlXE d» TROUETTE
Vonto en C-ro: à Pr.ris, B. MA2IB3, Phanal”, 234, beuld Voltaire

Dêiio-iUT.re à Ottawa : Dr F X. VALADE.
A gtiéftcc .- D' Ed. IfiORIN & C*1. A Montréal : LAVluL

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHAHMACZBS

Ail! B

! pos essiou de sonjsucc- s-,eur.
A:de de Beaumarchof il trails' 

poriadans le cabinet de Mûri 11 Ri- 
gai le banquier,
qui encombraient le bureau de 

Ou ! 1 échéance.
Ge déménagement furtif s’exé ula 

par une porte dont fancien sous-uft 
11e supçonnait pas l’existonca el qui 
certes ne connaissait pas Us pro* 
prietaires du mur mitoyen.

Cette porte, un trou à vrai dite 
était percée dans un placard, et met
tait en communication directe la

La Route directe, entre l'Ouest et tous es 
points du Bas -lu SL Laurent, de la Buie 
des Chaleurs, province de QmVer; ain
si que le No ivi-au-BrunswieK, le Non- 
'elle-E -osa., Vite du Prince R-l nisrd, e 
Cap Breton, les i es de la Madeleine, 
Terr neuve et St Pierre.

Les trains exp es* quitte 
Halifax, tous es jours ( bnn 
et se rendent a 
oints, sans ch

Les trains express «le Tlntercolonial qui 
sont dans ces directions sont Inillam- 
ment éclairés pat- l’électricité et chauff ’-s 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, do confort et «le sû
reté aux voyageurs.

Lc-s nouveaux et élégants trains' express, 
ceux de jour et ceux «le nuit se dirigent aux 

miroita.

-Kl’K

tous les papiers
F. VTE A NELSON

m et 8 10
■nt Montrés! 

lani-hvs excep 
’ion de tousdestina 

«ng«ment de char?, eu 30 I>é: is'on | (lieureconcfl nant 
le jonruanxV s .i" A Mi ü E S:

Article 1. Toute personne qui retire rég-t 
eut un journal du bureau ee poste! 
ait souscrit ou non, que de jouvna| 

ou à celui d’un auUe.

lièremi 
qu’elle 
soit adressé à son nom 
est reponsable du paie 

Article 
journal est 
qu’elle doit 
Véditeur

VIKAiGftEBKE QE KINGS10N. 
A.. HAAZ cte OI ^3 

MANUFACTURIERS
de chambre du olaceur de la rue Mon*prétexte EXPRESS DE BOSTON RT NEW-YORK 

VIA ROUSE’S POINT
paiement.

te personne qui renvoie tm) 
«le payer tous les arrrèages 

abonnement, autrement 
le lui envoyer jus-

__ —i paiement^
mal du bureau

2. Tou 

sur 1’120 p.m. sfss«!ïï5Sj!Eiy:
Po nt C 5 40 p. m et se raccordant à cet en
droit avec tes trains du Vermônt Central et 
Dataware et Hudson, pour l’Est et le Sud, 
arrivant à Bosion à 7 40 «t à New-Yo-k à 7. 
00 le len

<«é Vin* Itln■iw «'hire,
•VINAMéRE*

Garanti* Pnrs sons tous les Rapports,
IEN VENTE A OTTAWA

Malte el antres peut conti 
qu’à ce qu'elle ait payé. Dans ce ( 
né est tenu de payer en outre le 
l’abonnement jusqu’au moment du 

•it retiré ou non le joui

mêmes e

Sr jPKS PASSA 
ANADIKNNK

ET DES MALLES
ROPEKNNE 
î ramie 
lontréa

qu’il ait 
de poste

Article .3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ou 'e 
journal est publié, lors même qu’il demeu 
rêvait à «les centaines de lieuesde cet endroit^

Article 4. Les tribunaux ont dt*cidé que 
le fait de refuser un journ&i du bureau «le 
poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et 
preuve prima facie d’intention de raude.

Les passagers pour la < 
le Continent, quittant, ^ 
di matin arrivant à temps 
prendre le vapeur destiné a 
la malle, à Halifax.

L’attention des 
reetement sur les grai 
par le train pour le transport 
en général «le toutes les marcl 
tination

Bretagne ou 
1 le wmlrc-

expéditeurs se porte di- 
grandes facilités offertes 

«le la flou 
tundiscà à

Psr umA le* Epicier*.n sont attachés satmiili 
au transpo f

Fivii-e» les M.iiits, la IVan vt 
Teint en g -lierai.

Crème de Mie! 
et 'l’Amende de llin 

de Concorabr : et «-s U .s

bidets, les lit- et tous sutros 
peuvent dtre obtenus aa bi 

cité ou aux Stad 
E. J. CHAMBERLIN,

Surintendant GAnéral

r et 
«les- G»lée

Moloderma.
tiedes Provinces de l’Est et «le Terre- 

neuve, aussi pour l’exportation 
et des produits expédi«ja 
l’Europe.
\ Pour billets et informations concernant le
af ret et le passage s'adresser à

des gra , 
flics de Un essor tmenl comp’et et nouveau" des ar

ticles .le toile t
ua:.t d’être reçu,

delu viendra sans doute vous voir, 
sou fils est tiré d’allaire. Si vous j

c -«I sms ve-PERCY R. TUDD.
Agent irAnnral «les l>a*-«aireN.

TKINTl RfcRIK UKSTKALBl!« A. Wild<t. W. ROBISON, agent pour les p 
gers et le fret «le l'Kst, 2lîK>4 
Saint Jacques, Montréal, 

agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

(D. POTTING ER, 
Surintendant

Bureau du Chemin de Fer, \ 
Moncton, N. B. 14 Nov., 1889. )

804 RUE NCHNEX
R ue en face «ie la rue York. Habits d'hommes et 

de femmes, ne toyés, teinta réparés et r -n ie 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri ;eaux 
de damas, bordures-le n demi, etc-, nettoyée 
or teints à la perf-eti >n. Plume? d'autru
ches teintes a«lon l’espèce prod iie, m-t- 
toyres et frisées.

CHIMISTE ET DROGUISTE
VûITj3.ES DE PLACELa Gandélf, avai.L huit jours sera 

àLotilvds. Nus ag ;nts suua.t 
oui reçu avec leur cotisé une gr U.- 
fiaation, et tous croient que j’ai 
feinié boutique apiès lorlune faite. 
Vu peux leier tou médaillon aiu- 
poisonnè. A nous les millions !...

t eu.ende ! répondit le

E. KING, 75-RUB SP A KS-75
DU i'KKMIKKE CLASSK.

P“ "S le î?uraS-' ÿ lul Uvar la lô- Iteau marche f avait reçu, la vie.Ile, 
te... Ev adieu -...Voua aurez tous ,me ,omm„ d. doule ,„ille fra„cs » 
les jours de mes nouvelles, ayez as- ,üi remilse SOUj la, condition qu'.l 
sezd énergie pour patienter I ir;iit se flier en Amêruue: le mo

—Je saurai attendre, fit André, i 
puisque j'espère.

—^Eh 1.......murmura M, Lecoq
en s’éloignant

Prescription pour médecins et, familles 
prèi-arées a ec soin 

Otimmunleation téléphonique•Général. 1-2-8
Gommuiit-Mi Ion téléphonique en tout temps 

i l l, cnn q *lut*F ètrlfis, Ott » w a.”
t I i AR

BUANDFR1K
On ne se ser" d’aucu i procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de notre main-d'œuvre. 
Satisfaction gar-ntie On va - hercher et 
o i délivre les ordres par 
Les collets et les poignets

ETABMMfiEUJENT l)E TAILLEUR

llabiliome-its «le messieurs faits et répa
rés. Satisfaction

ment de son départ était arrivé, et 
sur le point du quit u le patron, il 
pleurait à chaud s l'armes .

Il l’avait servi ce patron, avec 
un dévouement exclusif; quand il 
recevait un ordre il l’excutait aveu* 
gl ment, et comme il n’avait pas 
la penetration même b-aueoup de 
choses lui avaiml échappé; et il 
avait trempe sans s’cii douter dans 
bien des infamie-.......

Cependant u s’éloigna si navré 
qu’il ne songeait môme pas à rele
ver ses moustaches juste comme le 
nouveau placeur M. Robinet se 
présentait.

B- Mascarot avait hâte d’en fi
nir Je plancher de cette m-ison où 
tout lui rappelait les infamies du 
*assé lui brûlait les pieds. h 
s’y sentait en pénis. I' avait livré 
T. nia;ne pour se deoarrasser de 
Toto ; par Vantai ne ou pouvait ar
river jusqu’à lui et qui sait Varié er 
Puis sa dernière personnalité, le 
met leure celle qu’il avait choisie 
pour s’assurer une vieilles; e hono
rée dvvenait mutile.

Mais il avait à mettre son succe -

la rill* 
chacun.

iR,. <3-A.a-3<ro2sr, prop.
504 rue SUSSEX devant la rue York.

^ P. S. Succursale, au No .60,

G«H3€5'00
docteur.

Mai-tm-Rigal s’était levé, ivre de 
témérité heureuse, et il a’expri muit 
avec une exaltation bien e.o gnée 
de ses habitudes.

—Gomment! Dieu 
répiiqua-l-il, mais il m’a eut. udu, 
ee me sein Die, la bataille est gaguee, 
ut gagnée sur tous les points...

Chut 1...ni chante pas victoire, 
i te malheur...
....... nous n’avons plus de

retour a craindre, et tes dernières 
defiances s’euvultrai. nt si tu con
naissais comme moi la situation.

Quel était l’ennemi le plus redou
table !

UNIMENT GÉNEAU S üarantio.
A. DAOUST, laiilHur, 

No. 18 rue Nicholas, Ottawa.
c'est toute la vie.

35 A TVS DE SUCCÈS

Di raaamcs
'an 9 laSeul Topique

remplaçant le 
Feu sans dou
leur ni cliùte du 
poil. — Guérison 
rapide vl sûre 
des Roiteriee, 
Fouiuree, 

s Eugorge- 
___Kparvins, etc.

rue MainXXXIV
m'entende !Si M. Lecoq prêchait à André 

l’inaction et la patience, l’immobili-
Lé du découragement fuivaut son 
expression; s’il commandait à 
agents la plus attentive prudence 
si Jui-méme s'éniourait des prècau 
lions les plus ma icieuses c’est qu’il 
était ass^z fort pour rendre jutlice 
à l’habileté de ses adversaires.

Il les jugeait gens àaffairer sa sur
veillance d’aussi loin que les cor
beaux éventenl l’odeur de la poudre 
et il prévoyait qu’à la moindre 
apparence de danger, ils s'envole
raient, chacun tirant de son côté, le 
laissant seul avec ses éléments de 
poursuites si péniblement 
et désormais inutiles .

Souvent ses agents excédés d’une 
besogne pénible et qui semblait ne 
mener à rien, l’avaient supplié d’a-

UNIVAti.XiE OASSlRiME EXPOSITION
D’or et d’Argent

— DU CANADA —

“ CITIZENS ”ta, Molettes. Vesslgoti! 
ta des jambes. Sums, Ecela poi 

B ill ! Ph*eGÉNEAU, YÎ5,tue St-Konoré,Parie
FONDEE EN 1884

Principal : Edifice de la Compa- 
; d Assurance “ « I ITZr .VS 181
8t. Jacques, Montréal.

Nous exhiberons dans notre vitrine
Samedi le 14 Décembre

depuis 8 hrs. jusqu’à io hrs. du soir
(IOOO) UN MILLE (IOOO)

Montres d’Or et d’Argent.
Le stock le plus considérable qui ait ) 

jamais été exhibé par aucune maison 
d’Ottawa.

Nous faisons maintenant une vente 
a Ixm marché.

Bijoutiers en gros et en d t til

gnie d V

DIRECTEURS : 
Hon..l J G. Abbo 

An lr« w Allan,
oit, béntteur, 
tier., Vive- Pr--

rt Anderson, lier | Arthur Pr. vosl.Bcr 
Alp Desjardins, M. P. I J O. Gravel, Ecr.

H. Montagu Allan, Ecr.
William >mlth, s- c-lrés.

G. K: Hart, gérant généra'

Président

li ue compte plus.
Sans doute, il 11’a pas été tué, 

mais il est hors de combat pour u 1 
moment et cela suffit.

D ailleurs il s est resigné. J’ai 
reçu avaut hier le dernier rapp >rt 
d’un de nos hommes *’”• -
à se faire admettre à 
observateur intelligeut m’assur e

RobSANTALoeIWIDY
Pharm»ol»a A Paris 

Supprime OejHiAw, Vubéb* et 
infection*. Ouerlten 48 heures 
lea écoulements. Tr*e efficace 
dans les maSdler de la veeele, 
Il rend claire» Isa urine» le» 
plu» troublr*

amasses

i CAPITAL 80UGUIT 
Dépôt an gonvurnemect fé-iéral 122.'40 V 

W. SEGUIN. EDWARDi* KING 
Sous agt-nt.

$l009^00.f
s 98 Rue Rideau 98

TIC PILLSqui avait iru i 
Beaujou et ce. A. 4 A. IVicMILLAN.Agent de ville, 

27 RUE 8PARK8, ^OTTAWA.
« I'iiwmi ; A Meelrêel:c
aOiUMfewiéibP Vz-

M

LE CANADA MERCREDI 11 DECEMBRE 186»
Publié par

10e n ANNEE N

Vente S
------DE

PIA^
De peu d

8972— 
13097—

En par fai 
Presque

8808— Jolie forme 
9433—
6847—

En bon 
A meub'e 
Un barg 
En bon

1696 
550—

1861— très bon m; 
29— Bon pour la

Ces [instruments s 
nufactures Steinvva 
Haines, Emerson et a 
tures bien connues.

Conditions!: de $3,1 
mois.

1
67 RUE Si

:OTTA*7

DEPECHt-SD
{Service Spé

UNE EPIDEMIE U1

LsUrJp.i» en I

New-Yoïk, M Déc- 
che de Lonlres annoi 
on dans cette ville dt 
précédemment signalé 
tersbourg et que les 
télégraphiques désign 
nom d influenza, en ajo 
semblait s’étendre sui
eie. Le nombre des j 
teintes était évalué pa 
50,000 et par d’autres 
Dans cjrtaines manuft 
vailava t dû être si: 
ligne de tramways ava 
vice: des régiments 
pés.

Quelle est la nature i 
demie dont la marche 
de. Disons tout de 
tranquilliseï nos lectei 
enza ne présente pas c 
bien dangereux, et qt 
fort heureusement qu’i 
bre de ceux qu’elle a t

L’iuflnenzaest la 
nous désignons vulgai 
le noms de grippe et c 
au g.oupe des affectio 
sées par l’inflammatio 
queuses.

Les médéc ns tout. f. 
g uent ne: u ment d 
vulgaire et en font u 
spéciale à cause de so 
i t dee caractères gui i

Ils disent înttimmei 
porte dans l’état gèuèi 
uue atteinte plus piofc 
catarrhe qu’elle pruvt 
nerveux plus acceuuié . 
b ement, une aller ali 
qu'on ne constat- j ma 
dernière affection 
| ^L’icflueuza s’annouct 
laise général indeSniss 
sons la per'e d - l'a 
sées, un sentiment 
ileruL U’enl le cor ôj 
de la bronchite dans la 
périodes de son ô vol u 
piolonde une gêne des : 
(j ui va jusqu’à l.t «loulr-u 
tration si complète qu 
l’inquiétude et l’anxiett 
et.Ceux qui t’enlvurem

l/mfluenza est a or 
caractérisée. 8->n apj 
voit, s’est manifesté pa 
mènes qui paraissent m 
l'organisme et pré-ente 
uue certaine gravité.

Fort heureusement 1 
mènes sont en disprop 
ta giavite u.èuie du mi 
viennent de confirmer.

La victime de l’iuili 
ensuite par une phase i 
phénomènes morbide.-, 
ment nerveux, èblouiesi 
tements d'u reil e, corj 
maux de tête, etc., etc. 
nen. les sensations inc< 
chatouillement et de pi 
la go ge et au larynx, 
q tient des quintes lépéit 
guantes. L’estomac 

. alors a pratestest r, et... 
tâtions anuoucent la fin 
die. Après une e: 
abondante, une crise su 
diarrhée un 
deestguéiL La leimi 
la meri est ram

peut miens'

«A

M' OIES DES ENFANTS ,
EIE ’deRAIFORT IODÉ
doURI. «AULTkC •.PhanBâiieuàPârii

Oapu't rm<f tnnéei o» midletment Canne lei 
result*!» les plue 'tmerquebln dent let 
ms idles du enfsnte pour remplecer l'huile 
de foie de morue et le eirop eut soorbutipue

Il e*l *»ureriiB eentr# V#ng»«#*mi>Dt et 
l'inllimmitùia denlemle* «la eou. Ira goariue» 
el le* «liïeriei éruptions de la peau, de la télé 
el du visage. Il eicite l'appétit, tonifie les Ussoe. 
tombal la pAlenr et la mollesse de» chairs et 
rend am enfants leur vigueur et gaieté natu
relles. C'est uu admirable médicament contre 

roôtes de lait et un eirelleet di-paratif.
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